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F £ (J I LLETON- de s’assurer un morceau de pain pour ,r

tes Cagnards de l'Hôlei-Diti;
D£ PARIS- 

PAU EL II-; BERTHET.

XXXIV.—La poursuite.

ses vieux jours !
Loustal sourit en songeant que 

M. Gobin, ni personne, n’aurait plus 
l’occasion de gagner les dix mille 
francs promis par van Balcn, mais il, 
garda le silence.

On continua d’avancer. Gobin, mal- ! 
gré sa préoccupation, ne cessait, par ' 
habitude sans doute, de dévisager les 

| passants, quand tout à coup il lit un 
mouvement de joie.

11 venait d’apercevoir une jeune 
femme, au costume caractéristique, et
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' portant sous son bras une vieille gui- ,%ublicf ci i uniculia cim nt marc-lmp ls do i
I tare, se uîisscr d'un air furtif le iong • «»«; ' i-m •• -m.,, .s >m
j . assortum-n1 eonij l«*t de .Mksihes <i • Po:ns,1

LAZARUS IVÎOFÎEitS & C«.
MONTREAL.

Ont, dans lo lmt du rencontrer les dciniindcc 
toujours cro s.-an les, de leurs •

CKLKBRIi’S 
IjunottjsPdrlcijtiou nues.

NOMME
L. E. B ATT EG U AY.

l.cur seul agent pour cette lucidité

—Les cagnards! répéta Gobin. ce 
sont ces espèces de caves qu’on ne 
s’était jamais avLé de visiter et sur les­
quelles on nous a donne l’éveil toi t 
récemment... Parbleu! si nos vauriens 
s’y présentent cette nuit, il c»t possible

d. f » • > « i • • ^ ^« ■ * ■■■ " • 1 •v »*• ftnt ni#*» ' » » u<ra,

es maisons J c était 1 .-a Delle, la cnail- patent*'s te! qu’exigé jur la nouvelle Im qui 1 Ils ont mi h in dedouner tous les reus igné, 
télise des rues. Cependant, il IlC sein- vient d’eutrur en for.c- înents nécessaires, et n po-ent toute eonliauce
Wait pas qu'en ce moment elle exer- ...l'Z** XnvS'T’ ..<,1AI-,I.')0N'S;„!^’ 1 .-«.r .(«....«-r

. * *. . , , . .. • IN I Es. ( IfOII.*rS, r.'c, Eté., MIN OTS. peine sati-f.i tion a toutes leurs pratiques,
çat sa profession habituelle et peut UEMI-M NOTîa, qUAKT ME > IN*'TS, On aura ins V .vantage de pouvoir «e pruen-
etre son équipement avait-il pour but 
de lui permettre d’aller et venir libre­
ment à cette heure avancée. En effet, et mesure*.
nous pouvons dire que, pleine d’in- En s'adressant à lent étnhüssimcnt on ttmi
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Médecin et WjT Ch frm f/icn

170, NOTH H-DAME, 170.

TI N assorti ment complet tic Médecin?* l’a 
1 tentées, D.oguor Aitides .le Toilettes, et 
de Remèdes du toutes sortes est à la dis| nsition. 

du publie au NOUVEL ETABLISSEMENT 
du Dit. LESA Cl E.
Iltrnr.UT ouvert ïi toute heure pour Consul lu 
lions et Soins Médicaux.

L-s ordies reçut des Médecins de la C:un- 
pngn.ï seront remplis nu e soin et promptitude

, En, LESAGE,
f«km.Rivières. 21 Mail87T.—la.

Joliii Charles Henry Craig A Ole.,tiendront 
i comme par le passé nu N*». |<JS, rue Notr -Da­rt DE.MI-M NüT‘j. QUART ME VIN«'Tsl On aura ins R .vantage de pouvoir se"iirûcii- j ro,n,,,e ,,,lr 10 ,M,SS« 'C1*, NTotr-Da- AIÎFXTS# §*)i ^T^HUMisê.'’"K

lt ( « H tôle , ainsi que u** d iR ivnt l'oms ut r r eiiioul t mps. j J'***»«•*«*«•*• < onu-tn'it ru un ns 01 liment Peau froide Pas besoindellcro;
eié pr-parés par eux av « son, * ni v ni la Des lunettes mm» s égales pari urs qualités ,u,l,se'H Kl,t’*,VK» I lardes fai ton C'est un vrai bijou. Un specimen

' loi et , atei.tés par .M. l'iiispC-cteur d.-s pr’d* po r donner du la force t\ la vue et lu cou- **., ne. 51 pour 25 rts. Catalogue gratis.
sei v r.

O.» ii • saurait trop vanter sa up.'rio ité sur
qu U» trouvent «i qui pai 1er.........  Mais . * * . #1,. LmnUf dmu ,d v, ,i' s,i '*•> « b,»n marché, toiihs les noiiv lie toutes autres lun 'ilis-elles ne fnliguent pas
ne laissons pas d’autre profiter du gi- , Qu,Ltlu‘L au sujet duc m plot dont cl- Hll. , t j,.* n«.u\*i.u.\ poids r quis |ui ijliyne in lui nuise nueune j»en<nioi. désa- 
bi*rnnt* nniN avmu levé î«mm- le avait etc 1 agent involontaire, elle |.<i t \éiiliés iar M. Plnsia « tel i desi cids i gréabl.*, mais au eoiilraire. parla eonslruc-
roid ! rnTu\r? .Z >. h , essayait en ce moment de s approcher «n^. i «• «« 1-» d.uliér des leniilles eh, s pbrsu, t, et
commua i i[ eu .s ticiiCdsaut a bC.*» nom- , , . m r-* . • i Pont s es commandes seront rempli,^ av"»; soulngeiii In vue de ceiixqitiseii servent et
mes, non -i allons partir du pie J gauche |1L a ,, ,( 11 ,ni,,1LIC*\P >lu ,u . j s^ in et promptitude. | III r.-n I, III nnsu holme qu'dle était avant
pour ccs cagnards, oui. à cc qu'il i».i- no“vlr,!u-s 1 1:f c1"’ c ut?'1 l***'1^ 
raît, sont depuis quoique temp, la oins j „Gob|"1. ' Un!1 i1 “«P d,îvant i
belle niche h irredin...... Oui sait inc- ! cllc ct lm cl,t avcc sc'xnlc ct fro,‘- 1

Tiois-UiviércH, 1er. Mai 1377.

LUivERifOEF k FRERE.
Rue St Antoine.

Tiois-Riviér s. 1G Mars J s 77.

ne si nous n’aurons pas là bas i’oc- j , ,,
:asion de gagner la urime de dix “ Ah ! ah ! ma belle, encore en
nille francs que ic banquier hollan- contr;!vo"tlon ' Vous_sarc/ bien qua

nu 
ca
mille traites que le banquier
dais a promLc à celui qui arrêtera cet , . , „ ,
insaisissable i crico ? ” j depins longtemps.

Ce nom fit encore tressaillir Gcor- i La m voV'lllt ;l (lul elle i
devint paie et trem-

1 cette heure* vous devriez être rentrée P * I i S
f

r»9ï 't n ^ ï 

A LA i IjAmSE ()î VH1ERE.

S'y
es et sa mère, ainsi que Louotal lui j1'a‘ alLdie, 
lême ; en revanche, ii parut exciter .

. . .1 14 i\i mi

ges 
même
l'ardeur de* gens de police.

“ Oui, oui, dirent ils ; quelle chan­
ce si nous mettions la main au collet 
de Perico ! ”

Gobin se tourna vers Loustal.
“ Morfondu, reprit il, puisque vous 

êtes au courant de tout ce qui concer­
ne les cagnards, vous allez venir avec 
nous pour nous servir de guide.

—Moi, monsieur, de quel droit?
.t-Vous nous servirez de guide... 

ou il pourra vous en cuire !
—Ah ! murmurait le 

avec tristesse, voi.à cc que c est que j 
de trop parler !....Après cette affaire. | 
je n’aurai plus qu’à quitter Paris, si je 
neveux que l’on me trouve un de ces 
jours au coin d’une borne, la poitrine 
traversée par une lame espagnole. ”

Il s’approcha de Buflièrca pour lui 
demander conseil.

“ Faites ce qu’il vous plaira, répli­
qua Georges ci’un air accablé ; que 
nous importe à présent !”

Bien que le quartier de l’Observa­
toire, où venaient de se produire ces 
scènes de violence et de meurtre, 
fût désert et silencieux, il n’é­
tait pas encore minuit quand le 
brigadier de police Gobin quitta la

Nous sommes m.-iinu n uit prêts si finir* 
ir ilu t'uiiiploi ù ilouiichc à tou le* les clu*

Monsieur, balbutia-t-cllc, je ne H, l.le 1:1 ?«'***] où à dis­
su.s pas en contravention. Je rentrais i c. ’ t”*1.11,11 * G oll'Ll ‘cl L l* l,r,!l
.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . J , tnblo. Les per-oi'iic.* des lieux sexes pen­

diez IIIOI, JC. . . . . . . .  » .eut gagner facilement de 50 cents à §5,
L. c.it bon. \ ous allez venir avec , s ir et une soin me prnpoi domicile en 

nous...On aura quelque chose a vous j y employant tout leur temps ii. \ garçons 
Le brigadier de police lâcha ! *t les lilies y gagnent autant ipic les bom-dire.

d’avoir élé alTeclé . ('>• «.ri les seules lu-
uetn s «pii eonser.ent •! protègent In vin*!!

Elles eoûl- oi moins rb » , pare, «juYUe* ? oui 
les ineilleoria il, durent un gtuml oombre 
«l’aimées s.m i qu’il soit née h su ire ilu les 
changer.

Trois Hiv? 1 août 1877.

jA
tu

lo bras de Lou.stal et prit celui d’Isa­
belle. La p au vie créature tenta de se 
dégager.

“ Mon Dieu ! mais je n’ai rien fait, 
dis.iit-sllc ; que me veut-on ?

— Ne vous dé.-olez pas, reprit Go-

<1 vit verront «et
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BU CANADA.
lu vie et contre its accidents.

BÜEEAXT CENTRAL :

COM PAO N1E D’A SS U U A N CE

IS1? 1 s i A Ii I
tou lie lo Pou

IS 03— K T.A HLI li EN— 1S03 
HUUEAU ES CHEF:

Rue OKI Broad, et K» Pali

▼endre la Plume 
use. Ecrit avec do 

Dure un an. 
pour 10 ctg. 

. Adresser.
MONTREAL NOVELTY Co., Montréal Québ*i: i ?... • o-»* •' .•1 Juillet 1877.—la. 1

NOUS ENVERRONS

- :o:-

ii ms Que tous ceux §
...... . envoient U-ur ile ju- ! ] “y RLE ST. JACQUES

ornes du 1 offre f-nr. i wgorout par eux-m 
préeétifut que nous Lur fusons pour 
qu’ils eu lassent l’essai. A ceux qui ne 
-fiont pas tout ù f it satisfait.* 

1 no* avancé^, nous leur envurniiis
; vagabond,' bin’ d 1111 lon d in‘JulKencc I peut être une |i:,,ire -.r.ur le Ir ub e «l'avcir ferit 
■ rV r ne vous retiendrons-nous qu’un mo-i Dus icuM-igoi-mcnis co.upK t-, dus echan-IL v L.ll il IIL ! . • . •. • v *i i* i ••

ment ; mais on a un petit service a 
vous demander. 11 faut donc venir 
avec nous. ”

Toute protestation, comme toute 
résistance, était inutile, car au bruit 
de cette légère altercation, les autres 
agents de police s’étaient prompte­
ment rapprochés. Aussi Isabelle >e 
réugna-t-cllc à obéir ct pleurant à 
demi, sa guitare sous un bras, tandis 
que l’autre bras était retenu par Go- 
bin» elle suivit la patrouille grise 

On ne tarda pas à s’engager dans 
des rues sombres et moins fréquentées. 
Loustal trottinait à coté tie la Bas­
quaise et lui adressait par intervalles ! y.“" m’°* \ 'A i*n ran

MONTKMAL

LONDRES
AOKXCH Tour, LU CANADA:

6<> ct. 08 lino 8t.. Frmiçiils-Xuriei
iM O N T K JO A J.

par In 
m a 11 a

urn* domvtino et demie de non plan beaux 
i livoimiK nouveaux ù Pliuile, loi» qu’il no 
s’en est jiiniuU, pour §1. co. Grnndcur 8x12 
eu ému * 1 il en or null, et ils août eu * val 
11 ne k’oii cat janiniK vendu do HemblnblCN. 
Noua donnoiiK pl. inc mit infliction. Deux h; é* 
eimeiiK pour, 25 cent.*;, ou aix pour f*ü cents 
Envoyez 10 cents pour i:n içrmicfl eeta oguo 
il ii81 ré avec tnt chroino rep'éNcntiint le Clair 
du Jiiine mit lu Rhin ou 2*) cents pour deux 
paysages et liciirs de (’alla, aur fond noir 
AV. IL Hope 20, Jtiio Rleiiry, MènlréaF 
Canada. Premiers étabüsKemenlK pour Gbro-

zr7A;.0HE FORTÜNÉ,
Cl*, rtojtnvler IK78.

Capital Souscrit et l'LAcf:.-

£1600,000 STERLING

SOU 20 
•181 00 

07 If

not l e

Cutlo Compagnie oll'ru Ira plus silides pu 
ruitiea du aol vit l*i I i (ù et a prouvé par la dé­
ration d'un dividende dans les linq preiiit- 
rus années du st»n existence, que sus nlTairet 
sont eouduitvs aveu pniduiice « téinmomie.

Voici deux exemples du bénéfice que la “Ci 
loi/enne" a offert ù scs a-surcs en 18V I:

Prime annuelle pour nue assuran­
ce du $2,0()0système do loans; Age

ails............... . . ... . ......
Total pour cinq ans........................
Pr. fît «4 1 »•«*! •••••• ••••«. •••«•• • ••••••

i - - , *m K* Poli préfère laisser les bénéftees
profitab.c. adressez vous «v • pour augment r la police on ajoutera

aux $2.000 p ni* les premiers 5 ans.. $2S3 00 
Urime annuelle pour une assmiincc

de $5,000............................................... 5*271 00
To u! pour trois ans...................... 822 00
Id lils •••• ...... ...... ...... •• 151 12

ou si l’on préfère laisse: lus l.éi.éllces 
pouruugnienh i la police, on ajoutera 
aux $û,00t pour les l.r<*it ans de pri- 
i*'es •••.•.•i...... .... S-I20 00

RA ROCUELEAU

iil ou* du eus ouvrages v.iD'it f.m>Kurs 
piastres pour commene* r ù y travailler, 

j • f une copie du /b//«•/• Domestique. 
i //tunc anti Fire Side. Public liions des 
plus volumineuses et «le* mieux illustrées 
sera envoyéa /'rune.o par la malle. Lc-c 
leur? si vous avez bu.-o n d’ouvrage per 
maiicnt et
‘jforge Smus'Oii ik. (’»., l’or’land, Maine 

l’rois-llivit-re.* 12 Février lô77

t» not oa?ily ottruod in these times. Lot it ean Le* nntilo in 
three uiontlts by any one u| o tîxc-r sox, i t a ny p j t «.t li;o cmtiitry v;Lo is willim; (o 
Work steadily ni tho empioy- tiMMit that we furnish. $i»t» 
l*er week i yoar mvn tovn. nwii.v f,*11111 homo mer niR^I.

civc y«*wr v;h«do ttirtc t«» the w<;rk, or

provenir un mag 
Quanta lui, accompagne des autres 
et de Loustal. qui, bon gré mal gré, 
servait de guide, il comptait renforcer 
sa troupe au plus prochain poste de 
police, en prévision d’une résistance 
sérjeusc dans les cagnards.

Au bout d’une centaine de pas on 
se trouva dans la rue d’Enfer, alors 
une des plus populeuses et des plus 
fréquentées de Paris. Beaucoup de 
boutiques étaient encore ouvertes ; 
les cafés ct les lieux de réunion res­
plendissaient de lumières ; de nom­
breux passants allaient ct venaient. 
Kien no permettait; çie penser que, si 
près de là, s’étaient passé de tragiques 
événements.

Afin de ne pas attirer l’attention,

fort, les deux prisonniers restè­
rent sous la garde des agents subal­
ternes,

Antoine profita de la circonstance 
pour dire tout bas à la belle Basquai­
se :

Prenez patience, ma chère ; j’ai 
la certitude que l’on ne nous retien­
dra pas longtemps.

—Nous ! répéta Isabelle avec sur­
prise, vous êtes donc arrêté aussi ?

—Oui, mais provisoirement, ainsi
que vous........ seulement, il ne faut
jamais résister à la police ; c’est mon 
principe...On veut vous faire dési­
gner un certain Perico........ qui rési­
dait ccs jours ci chez Mme Bufiîèrcs... 
Mais vous n’aurez pas l’occasion de le

Tlircc-P.ivera, Sei>t. 24tli ]?.77.

'■ retc
l’officier de police avait recommandé i tra 2n; vo.Vs ° garant,s. _ 
à scs gens de marcher deux par deux, * ^cs c ernicrcs paroles avaient 
assez loin les uns des autres. 11 mar- Pr°n°ncccs a voix très basse, 
enait lo dernier avec Loustal. dont il . * 1 crico ! demanda vivement Isa-
avait pris le bras, pour être sûr que le bçllç0^us .lc connaisse* ? 
vagabond ne lui fausserait pas com-
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ASSUItANG'KS conlrfi Ioh pertep par 
le FEU 8'cffuehiutit aux cnmlifions favomblea 
et les p ries -ont réprléen hiiiih nu référer an bu 
remi de LoihIiuk, il n’y a au-im fraia è payer 
pour lus polices oj les ••mlossetin uft*.

KisqtttM isolés a la cauqiagne, ainsi que sur 
les animaux et pr <1 ifs dus furim s, sont aussi 
acc. plÛH aux t-rmes les plu* faciles.

AGENCE DE TRülS-RlVIERE.S,
Sam. J. Haut, Wili# A. Rintoul,

Agent, Agent généra!
K «e Alexandre pour io Canada.

'I rcis-UivièruH, 1 novembre, 1871.

-A.TJX. DAMES

jhojsTljyiereb

Lo Blanchissage fait sans Travail
PAU LA

PâHFAITE LAVEUSE

Lgs Demoiselles ~ FOETIN.
NO* 24, RUE DU PLATON.

offrent leurs services aux dnmc.t <lù Trois- 
Rivières comme modistes do première classe.

Elles s'engagent A confectionner dans le 
demi.- gofil ct avec la plus g* amie 
ponctualité^ toutes espèces de vêlements pour 
dames et enfauln. etc.

Par l'attention qu’elles porteront nus rom- 
iiianuup qui pourront leur être faites, elles es* 
perçu v:iûilier une part du pain nngo de» 
dnmu Jo ville.

rJ itJ?-ï.’.Tières 14 Nov 1S77

5 Octobre 187-1.
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pagnic dans un moment critique.
Très indirectement... Mais je 

connais Mme Ru (fi ères ct son fils!
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t’ont Ihllc ppisoniips ni font usage 
tous tes jours.

Le H est» urn tour le cheveux perfection- 
i.cdeWool diffère entièrement des au­
tres, ct nu peut être égalé. Lo Restaura- 
tour pcrfcetioimé, pos-ode do nouvelles 
r ropriété.* toniques végét le.*; rend aux 
chevcusNdevcnus gris lout leur lustre el 
leur couleur lia tu ici lo • les empêche de 
tomber et les udo.icit ; redonne dev che­
veux aux têtes prématurément chauves. 
Il guérit lus humours ct toutes les érup­
tions de la peau ; fuit cesser toute irrita­
tions ct dé m au cou Lon ct corrige la seche- 
resso des cheveux. XSn 1 rcmèdo ne 
produit d’aussi merveilleux effets.

Essayez le, ct demandez : le restaura 
leur de cheveux perfectionné de Wood, c 
•Tardez vous d’cmpioyer d’autre remède. 
Vendu par tous les droguistes, ici et par 
tous les commerçants ai Hours.

Les commerçants peuvent s’en procurer 
au prix des manufactures, chez C. A. 
Book it Co, Chicago, seuls agents jour les 
Etats-Unis *t lu Canada et chez Lymni. 
Clark k Co. Montréal.

( Brevetée en 1708 ni 1870.)
Tout linge depuis lu doutai lo la plus fine ù 

hi couverturu en laine I ianeld a perfection et 
sans travail, ' *
ciiUebeinnr 
lus j il s tne etiuitfs p 
par uii seul essai du

LA GRANDE CAUSE’
---------DK LA---------

MISERE HUMAINE-
• • en mine i laneni a pcriucilon et -v- , . ....
, Le jour «li. Inviipc n’ent p'r» un nT"n,1^eBn,mcP»M«“ »»
pour lu nmilreu-e .1. In .nnison.et Ur.\ J'* n Ç’,1*1
rluU, nui rente., ÛLe couvu.ncuH ,* KS,,,lt (E"snlJ<!,î,,r*'!" Dr- Cll,.vn

ncuH irt guérison rudicade et pcrmniu nte (sans mé«

Nous avons récemment publié une édiifovr
Iiritbd
rtvcll, «ur 

tu /sansmé-
; dieameiils) du la débilité ncrvoiisv, du l'inca-

i'A 7 >,t 7> T,t i TW T i tt rr TTC! T.' PncI,.û ’>,cntn,e ct Fbydque iCHultaiit d'excès. 1 je Ji'i. A J J J* Jj^i.VF.TJSJL Prix, pou* cnvobppo cacheté-' suuleminl 6
| ceids ou d-tiv cfilauipllli H do poste.,

L on peut se s-rvirdul:» laveuse dans au- Lc célèbre auteur, dans cet Admirable Essai 
euno bouilloire ordinaire, et |> oas prix la met démontre clairement, deptp's trente ans do 
7i In parlée du toutes les familles. Nous pou- pratique heurctiso quo (les cas niaimnnts peu* 
von* vus eit r des mill! la du familles qui veut élro radical cm eut guéris sans l'nssgu 
font iisniru de cette invention et ne voudraient dangereux du rcu èdo iiit rius ou l'applica- 
s en départir i otir beaucoup Lc ling»* bliin- tion du bistouri*, offrant un meyen do gtiérlhou 
L'hi l,;ir cetto Luv****sa «e c*)nsurvn îe tpl'is u lu fois simple, certain et efficace, par lequel 
b ngtemp* qu • nar-oute mitre manière de faire tout patient n'importo sa condition, peut m 
lo blanchissage. Le linge ci subissant ate-un guérir lui mémo, radicalement a bon lamelié. 
frottement durera oins longtemps quo parle fiâ?" Tous devraiout prtndro communication 
passu. Essayez, vous v rrez, et vo's serez per- cetto annonce 
suudé que c’est la meillutiro invention pour ».iInvqir I AUI (.ShC/ *laver.
PRIX DE LA LAVEUSE----------$5,00

Eu vente chez Ford. Uolcourt, propriétaire 
manufacturier, Roito II r? Iontréal,cl*«nvoy6
par Extent ur dotiixad

The CulvenwcU Medical Co.
41 BT., NBtV-YoïHt. 

P.>r.i OfficerOX 4580.—la

COMPAGNIE D’ASSURANCE

Tout en cheminant et en jetant un ! Georges...... quant à vous pauvre
regard inquisiteur .-ur les ivrouncs ct ,c' JC 'sa,s Tlc Cl-‘ 1>t;iico vous a eau-
les braillards, Gobin parraUsait bOU- ^ bl^J.'cs maux ! |

— Qui vous la dit ? reprit Isabellecieux.
“Morfondu, demanda-t-il tout à d’un ton bru^ue. Je lui ai pardonne

coup, c.,t ce que vous avez jamais vu 
ce fameux Perico, vous ?

—Jamais, répliqua le prudent Lous­
tal en détournant la tête ; ou, du 
moins, si je l’ai vu par hasard, c’ctait 
sans connaître son nom.

—Liable ! comment ravoir alors? 
C’est que la prise de ce gaillard là 
vaut cher, et on ne serait pas fâché

lc passé, car je l’aime toujours.... Et 
puisque vous êtes au courant des cho- ; 
ses, vous ne devez pas ignorer que cc , 
soir Mme Bufiîèrcs m’a promis des '; 
merveilles... Prochainement nous se­
rons réuni . lui et moi, nous serons 
riches, nous serons heureux. ”

(A Continuer
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CONSOMPTION GUEPIE.
Un vieux inédeiîu retiré, di-.iih une rançon 

re avec un mi>odoiii.aliu dus Indes obtint lu 
secret .l’un remède vigétal polir la guérison 
radical du .a Consomption, JJr nebite, C-ilarr 

! lies, Asthme, ct toutes au tes innliidl«*Rdq la 
' gorge, et allection des poumons, et aussi un 

roirèdo efiicncu pour les débililé* nerveuse.—.
1 Après avoir éprouvé, sus pouvoirs eu nu ifs dan*
, des millier* do cas,—c.oit qu'il est du son de- 
| voir de lo taire connaître s\ ceux (pii sbuflrcnt 

Poussé par ce motif, H enverra (gratis) A 
i\ tous c-uix qui ludésiicut la recette oa In 
minière de le préparer ct do s’eu servir :

| Sera envoyé par retour du lu niallo en adres 
! «ant avec estampilles

Dr. VT. C. STEVENS 
o Block Hymens**. N. Y.

10 Déo. inbro 1875.

m
y j

-ooo-
L.lplt il, . • , ... , • • .. . . $1 jOü ,00 (L
Depot au O iiiverncmcnt, comptant,,.................................... .................... $50,000.

HON. J AS. SKEAD J AS. BLACKBURH.
P he.si dent. Secretaire.

DIllfiOTEr* RS A MONTREAL •
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•da. Jko S. Hall, Maire, Rivière St. rior.M. 
N. Uaonox, Uhumpiain.
IIok 1*. Mircur.LL, M. P. J. ) to.
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H. A. J.'koiibvin Nils v, K^Iwb é
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COIN EE LA l’ACE D’ARMES,

Monréal. ,
PATTERSON, A*cnt Oésiml. D«. M. P. P. V/7. \A Tttffmjtiim}*

J. A; OAONCÿ put à ;hamplain pour lo Districj Zut. ‘ J * 
Montreal 23 Juin, 1870' • * ' .1 t . •*
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him t^rrn is os filk with

'9t Sonslif allait ncl

Une lettre pastorale de Sa Gran- Le Post de Berlin partant de.la 
deur Mgr, Laflèchc, à l'occasion des ligne de conduite suivie par TAngie- 
prochaines élections parlementaires, terre, l'approuve, 
a é:é^ lue hier au prône dans toutes On croit généralement que PAlle- 
•les^ églises catholiques du diocèse magne donnera au moins son appui 
de Trois Rivières et nous souhaitons moral à l'Angleterre. . .

j que les candidats et les électeurs ne Le refus formel dp ta Russie d’ac- 
1 oublient pas .et se çonçluiscpt en céder aux demandés çle l'Angleterre, 
conséquence. est la seule raison qui ait «empêché la

incommodera notre indolent et vo- mettre au congrès certaines condi- aux usurpations démesurées de la 
luptueux sommeil. Et cependant, les tions de la paix relatives à l’Ar- Russie.
Russes a Constantinople, c’est l’Euro- ménie, à la Bessarabie et à l’in | Nous n’avons pas parlé de l’Au- 
pe exclue avant trente ans. deinnité de guerre. Bien plus, et triche, dont on connaît l'attitude

rt

TROIS-RIVIERES. I AVRIL 1J378

reunion dn Congrès.
Londres, 28 —D’après le corrcs- !

—Nous apprenons avec plaisir que pondant du Times à St. Pctersbourg 
M. Louis L. Augj; fils du Dr. Clis. voici l’opinion de la Russie sur la 
L. Augé, de la Rivière du Loup, (en position de l'Angleterre : 
haut) a été admis Bachelier en Me- i Le cabinet anglais, en demandant: 
decjne à l’Université Victoria de à la Russie une promesse formelle— 
Montréal, après avoir subi de sévères demande qui n’est appuyée paraucu- 
et brillants examens devant les ,le puissance—veut de deux choses I 
assesseurs du bureau des gouverneurs, l’une, ou bien humilier la Russie ou 
Nos félicitations a notre jeune con- bien encore s’exempter d’assister au

. _ qu eue devra y regai
de peu il est vrai, . | Bien que cette nouvelle mérite fois avant d’allumer la conflagration

” La république s’est montrée ; les confirmation, il est évident qu’il faut que produirait en Europe une guerre 
cosaques se sent montrés; ils luttent, que de graves complications soient avec l'Angleterre.
La République à di .paru pour renaî- de nouveau survenues pour que lel Les dépêches parlaici

ait 1
:pechcs parlaient dernière-

ui-mcmc an- , ment d’un traité secret russo-tuictre inopinément ; les cosaques ont été comte Andrassy ____ ___ ________
vaincus en 1854 et en 1845 ; ils rcprcii- ! nonce aux délégations que la date ! et taxaient cette nouvelle d’exage- 
nent la corde; ils la tiennent ; le jeu a . du congrès était en ce moment im- j ration. Reouf Pacha, Osman Pacha 
cessé d’être égal ; la République pâlit ; possible à fixer, ce qui implique j et le général Ignatieff, feront lundi 
lescosaques l’emporte; ils triomphent, l’arrière pensée qu’il n’aura pas lieu.‘leur entrée solennelle à Constantino-

frère.

Nouvelles d’Europe.
FRANCE.

congrès. Dans le premier cas, la Rus­
sie ne peut faire aucune concession, 
dans l’autre, il ne peut y avoir de 
congrè’j.’La conséquence est que la 
Russie tâchera d’en venir à un arran­
gement avec l'Allemagne et. l’Autri­
che ; l’Anglçterrc se place ainsi dans

C’est par eux que la partie est gagnée. La Russie a-t-elle du re.»te jamais 
Comment, à ce spectacle, ne verserait- songé sérieusement à sa réunion et 
on pas des larmes désang 1 | l’a-t-elle désirée ? 11 y auiait lieu

Il nous arrive à l’âme des boufféçs | de répondre par la négative, si l’on

pie et se Tendront auprès du sultan.
11 C:»t bien permis de se deman­

der ce que le général Ignatieff 
vient de nouveau faire dans la ca-

d’indignatiqn française en voyant le | voulait relire les opinions de la près- ! pitale ottomane et ce qui a pu mo 
mutisme et (’affaiblissement de nos ! se moscovite et croire aux paroles tiver >

événements grandioses et tragiques 
. 0 _ ....... . . —.auxquels nous assistons. Que pensent

1 ans, 28 mars.—Le communiste une position Lo'éc, fait de la triple les Chambres ? Que fait, que projette 
arcia, qui avait été condamné à alliance une nécessité, et rend inévi-! qu’élabore le gouvernement ? Silence

Chambres et de notre pays devant les j suivantes que nous trouvons dans
^1.. „.... * _ ______ 1 • _ . , • «

Le terme de la Cour Criminelle 
pour ce district, commencé le 23 Mars I
dernier, ne se terminera probable- J mort Par defaut pour avoir* pris part table la solution primitive de la ques-
ment ‘ ’ ■ - » " ’ ..............‘ ............................
Do

ent que demain. Le 26, Olivier !au massacrc généraux 1 bornas tion d’Orient qu’elle cherche à em- 
o .talcr a subi son procès pour avoir et Lecomte, et qui était retourné à. pêcher. *
ïtruit des travaux de chemin de fer ltaris, a été arrêté et comdanrné à| Londres, 28.—Une dépêche dedétruit

et a été acquitte.
Mercredi, le 27, on commença 

celui de Joseph Charcst accusé de 
meutre, l'enquête a duré jusqu’à same 
di au soir et fut alors close.

Aujourd'hui viennent les adresses 
aux jurés de la part de la Couronne 
et de la défense, puis ensuite viendra 
le verdict, nous ne savons quand, 
c’est l’affaire des petits jurés qui sont 
renfermes depuis mercredi dernier et 
qui nous en sommes convaincu, ne 
demandent pas mieux que de sortir 
au nlustot de l'impasse où ils sc trou 
vent depuis si longtemps, mais, jus­
qu alors nous ne devons rien dire de 
cette affaire.

Les procédés de la part de la cou­
ronne ont été conduits pendant tout

dépêche
mort de nouveau. On croit généra- j Vienne mande que le gouvernement 
lement que sa sentence sera commuée. ; a pris une attitude nouvelle. On dit !

• .ANGLETERRE’.
Londrèsr 78.— La? ; Chambre des 

Lords était remplie cette après midi, 
et beaucoup de membres de la cham­
bre des Communes étaient présents. 
Au commencement de lq séance, Lord 
Derby a annoncé sa résignation com­
me secrétaire des affaires étrangères ; 
il dit aussi que sa résignation avait 
été acceptée par la Reine et qu’il ne 
demeurerait en office que jusqu’à

1 qu’Andrassy se prépare maintenant à j 
s’opposer ouvertement qux vues de 
la Russie, il-sera supporté par tout le 
parti hongrois.

N o u vu 111‘H Electoralvs.

—On nous écrit de Rimouski, que
.a nomination de son successeur. ClUel^Ue. sentie, rapports contraire,
Lord Bcaconsfield a dit qu’il regret- que (opposition que i on
mil nnn,l,,n,nl H.. J VCUt ,a,rC ,Cl à la “••election de I ilOll.

le terme par M. J. N. Bureau, comme rhonneur ct intérêt de s:
substitut du Procureur general, et M. 1 , .» T , T. . . . , _ . ■ }? .. ’ On mentionne Lord Lyons1-it.pati ick. avocat de Quebec. . nmw,h<.n ,1, I ™

tait grandement de perdre l’appui de 
Lord Derby dans des circonstances 
aussi graves, mais qu’il croyait devoir 
agir comme il l’a fait pour sauvegar-

sa patrie, 
comme

Nous croyons devoir mentionner le successeur probable de Lord Der­
by dans le cabinet. C’est l’opinionque depuis plusieurs années M. A. L. . . , , 1? 1 •1 - ^ .1 t • r» •* •' ! generale que le message Royal n en-Dcsaulniers, avocat de 1 rois Rivici es, f , * „ , „' •• • ’ trera clans aucun detail sur les cau­
ses qui motivent l’appel sous les ar-rempliisait seul cette charge à la 

satisfaction des autorités, du Barreau 
et du public en général et que son 
r ;inplacemcnt, pendant ce te» me, 
par M. Bureau, n’a pas manque

mes des corps de réserve.
Londres, 28.— Le ATetvs dit que 

des officiers de l’amirauté étaient, à

Alexandre Chauveau sera inutile; il 
sera élu par la grande majorité du 
comté.

D11 comte de Montmorency, nous 
avons des nouvelles de toute nuance, 
et l’on est sur, cnacun de son ccué, 
d’uq auçcê.» (.‘datant. Nous attendrons 
donc le résultat de la votation.

, . . . Liverpool hier ; ils avaient pour mis-de causer une surprise et meme - ,r - . \ »-r,-*r sion de visiter les steamers des difle-des murmures assez prononces. 
Ôn dit que M. Dcsaulniers n’a pas 
même été averti que le Procureur

rentes' compagnies atlantiques, afin
de voir s’ils pourraient servir dans le

, , , t cas où l’on en aurait besoin pourgeneral nommait une autre personne tra ortcr lcs t ^ *
a sa place pour conduire les afia.res A Vort,mouth on a
criminelles de la part de la couronne.

Certes, nous n’avons rien à dire de 
M. J. N. Bureau, mais nous pouvons 
affirmer que le gouvernement par 
cet acte, est loin de s’attirer des 
sympathies des citoyens de TroL- 
Rivières et de scs alentours et que 
cette manière d’agir envers un hom­
me d'un caractère loyal et indépen­
dant vaudra probablement au nou­
veau ministère do ne pas recruter, 
aux prochaines élections autant de 
partisans dans le district de Trois- 
Rivières.

Nous ne voulons pas juger trop 
rigoureusement le nouveau cabinet 
avant de le voir pleinement à 
l’œuvre, ce que nous désirons sincè­
rement.

On nous informe que le bref d’é­
lection pour la division électorale du 
comté de St, Maurice est arrivé 
samedi dernier, adressé à M, À. E. 
Gèrvais, avocat, de Trois-Rivières. 
Il parait maintenant que de tous 
les prétendus candidats, trois seuls 
restent sur les îangs, M. Remington,

reçu ordre du 
département de la guerre d’agrandir 
les écoutilles des vaisseaux pour le 
transport des troupes, afin de pouvoir 
loger les chevaux. les ambulances ct 
les wagons pour ie transport des ba­
gages des troupes.

ROME.

Rcme, 28 mars.— Le Rcvd Père 
Gérant, directeur du collège d’Ecosse 
et l’organisateur de la hiérarchie ca­
tholique en Ecosse qui a etc procla­
mée aujourd’hui, est mort hier. Il a 
fait don de sa fortune privée à l’Eglise 
Catholique d’Ecosse.

Londres, 28.—Une dépêche spé­
ciale de Rome dit qu’hier dans une 
allocution, le pape a déclaré que la 
perte du pouvoir temporel rend im­
possible le libre exercice du pouvoir 
spirituel.

TURQUIE.
Constantinople, 28.—Les Russes 

ont lancé une proclamation deman­
dant aux Musulmans de retourner 
dans leurs foyers en Bulgarie,en aver­
tissant les Bulgares de maintenir la 
tranquilité. *

Deux vaisseaux chargés de troupes

De Portncuf, les nouvelles sont fa­
vorable.*» à i’Uon. M. Langeliier qui 
reste encore le seui candidat;'M. ISeï- 
ieau n’ayant pas annoncé „a candida­
ture loniie*ienient. .

On dit qu’à Bcrthicr, M. Joseph 
Robiilard, de Lanoraie, se pré le.ne.o 
contre M, Sylvestre.

Il est certain que l'opposant de M. 
Picard, a Kicmnond et A ude, sera 
Al. Richard.

—Ai. Dupuis aurait les plus gran­
des chance.*» u être éiu a i\»iet.

partout. Nous sommes des conserva­
teurs ; et nous avons peine à nous 
défend e de regretter l’insolente, 
audacieuse et furieuse république de 
92. Celles .de 1848, elle-même 11’au- 
rait pas enduré et souffertee qui se 
prisse, avec cette mollesse et cette 
apathie de résignation. .

” Aujourd’hui, notre jeune Répubü

une correspondance :
“ No.us n’avo.ns pas besoin de 

congrès, nou» faisons notre paix avec 
la T urquie, et puis c’est fait ! Si au

on retourde Saint Pétersbourg, 
surtout si l’on apprend que Reouf 
Pacha et Osman Pacha sont parti­
sans de la dite alliance.

La situation est donc au moins 
aussi sombre aujourd’hui qu’elle

congrès, on n’e.*»t pas content de ce l'était hier et, comme le fait remar­
que nous avons fait, eh bien ! i quer une correspondance du limes, 
qu’on nous déclare la guerre. ” Ain*i j la di eus.-ion entre l’Angleterre et la 
s’expriment beaucoup de généraux ! Russie est arrivée à ce moment
et d’officiers d’état-major au quartier- 
général de San Stéfano. Ce qui 
démontre qy$ le parti militaire, et 
c’est lui qui. a le dessus en ce mo­
ment, dé ire la guerre* pui qu’il

que est au point de ne p *s o er souf- i avoue de plus que jamais il ne trou- 
fier mot. Tout se tolère, tout s’accepte ( vera un moment meilleur pour la 
et se subit, même cans protestation, i faire à-.l’Angleterre.

” Et savez-vous de quelle question Cette dernière paraît avoir pris 
est saisi et agité le Paris intelligent ? son parti de la situation qui lui e t 
On se demande, quand le vieux , faite et .*»cs préparatifs vraiment for- 
monde croule et croule sur nos têtes midabics dénotent clairement au- 
qiie ses ruines briseront, on se de- jourd’hui qu’elle e.,t décidée à ne 
mande : u Lequel des deux redouta- ’ pas reculer.
blés chanceliers e .t plu ; fort ? Lequel 
—selon l’argot moderne—a roule l’au 
tre ? Des gageures sont ouvertes sur 
ce point.”

” On se plaît à comparer .l’un à un 
sanglier, l’aütre à un félin. M. de 
Bismark maxime scs pratiques ; il e. t 
âpre, hardi, violent dans ses formules ; 
il ne cache rjen de ce qu’il se propo e 
de faire : 1 énonce scs moyens
sans rougir ; il criera avec cynisme que 

•’’ là-foret?prime le droit. ”-Il pou .-ç 
devant lui avec une rigidité ct un élan 

Çomp.ir bl : . L pi: ce Gorthakoff 
e.t emmitouflé clan.» 1a clLcrétion pt le 
mystère. Mai , sans fracas, sans fapa- 
g’ej il a fait plus que M. de BLmnrk. M. 
de* Bismark, a démantelé la F ran­
ce, le prince GorLhakoff a démantelé 
i’Eu rope. \

” L’Europe sera cosaque. Nou*» le 
démontrerons. Le soit en e »t jeté et le» 
des sont tombés au profit de la 
chance cosaque ! ”

En dchor» de .- e » force:» naturel­
les, e^pèrc-t-elie obtenir quelque- 
alliances? Pcn.e-t eiie pouvoir ra­
mener à elle la Turquie, malgré le

p.-.ycologique et dangereux où le 
point d’honneur est en jeu, ce qui 
laisse peu d’e.-poir d’accord et d’a- 
paiement.

I éon X I I r

On .-»ait déjà que le nouveau Pape 
•’était di tingué, lôr qu’ii était dc’égué, 
à Bcneveauto ct à i érou e, par l’éner­
gie qu’ri avait déployée contre le bri­
gandage. La tâche, comme on va le- 
voir, rfétais, pas ai ée à reij.plir.

Bencvcnutoe t a-.*»ez loin de Rome, 
aussi les contrebandier*, et le» bandits 
du royaume de Naples y venaient*

traité secret dont on parle et qui; faire de fréquente.-» incurious dans la 
existerait entre la Porte et la Ru - ! c .rtitude qu’ils 1 e seraient pa.» inquié.» 
mc ?-La Porte a concentré 50,000 ; rf. parle gcndanne-.ouîès carabi- 
hommes dans le» {‘laine » de Buyuk-| nier- pont i beaux. Il avaient *i bien mi 
déré ct 50 bataillons occupent le> j terrori c-r le pay que plu ii-ur famil- 
lignes défendant Con tantinople ; 
contre qui .-e.» troupes . giraient-ei.e 
au be.-oin ? La politique turque a

LSS EV3N3MS1TTS.
—M. Leonard, de Wickham, se 

présente en opposition à Al. Watts, au 
co ni lé de Drummonu et Arthab.ioka.

- Un avait cru d'abord que Al. 
Wurteie n’aurait qus d’uppo^ant au 
comté d’V ainaska ; maio il parait 
que les ministeriels ne le laLcero.it 
pas élire sans lui disputer la victoire. 
La Gazette de S or cl annonce que Al. 
A. L. tfracuard, avocat de Sorel, a été 
choisi pour lui faire opposition.

toujours été tortueu e et ambiguë, 
et, si fa Porte a de> r.ii..ons d’en 
vouloir à l’Angieterre qui l’a lai » é 
démembrer, elle n’a guerre de mo- 
t.fs d’aimer la Ru.sic quia accom­
pli la bc. ogne.

D’un autre coté, le gouvernement 
britannique e-père peut-être rallier à 
sa eau e je.» petits Etat » si mécon­
tents aujourd’hui de leur grande al­
liée ru .*»e, et l’énergie que montre 
en ce moment la Roumanie pourrait 
lui donner quelque e poir. En effet, 
la Correçpoiidanccpolitique de Vien­
ne s gnaie la tçn ipn crois ante qui 

dans les relation.» de.»

—M. David, l'opposant de M. 
Beaubien, à Hocholagj, sect pronon­
ce positivement pour ie gouverne­
ment Joiy.

Au commencement de la semaine 
dernière, l’Allemagne annonçait, que, 
i,ur les instances du prince de BL- 
marlv et grâce à la pression exercée 
par lui sur les décisions du prince 
uor^chakoff, la Russie consentait à 
soumettre le traité à l’examen des 
puissances et Ips journaux de Saint-

se produit 
au tord é» roumaines et ru ;ses par 
Mille des abus de pouvoir de ce.» 
derniers. Les commandants russes, 
depuis quelque temps surtout, agis­
sent en Roumanie pre que comme 
en pays conquL. Sous prétexte de 
néces.-ité militaire ou de be oins, du 
service, ils accaparent toute l’admi- 
niitracion civile et prennent pos.e.-

:—Il y a eu une réunion de délé­
gué*, vendredi, à Uutaouais, pour 
chojoir un opposant à M. Duhamel.

Letersbourg répétaient eux-mêmes
que le congrès aurait le droit absolu j sion de tout ce qui leur convient ou 
de choisir les questions du traite j de ce qui peut servir leur.-, vue*. A 
qu’il voudrait soumettre à ses pro-1 Ibraïia, par exemple, iis ont tout 
près délibérations. En pré cncc j simplement jeté à la porte le per­
de ces affirmations, l’Angleterre avait j sonnel du bureau-poste de cette vil e 
repris un peu de tranquilité, les pic- i pour y installer un officier. Ces 
paratifs dans les arsenaux avaie it empiétements, qui 11’ont pas toujours 
été ralentis et le mini tère britanni- lieu sans violence, ont provoqué de

^ • A . . . •

de St. Etienne, indépendant, MM.j ^ ^
Frs. L. Desaulniers, conservateur, et sont Part,s Pour °dcssa'
L. A. Lord, libéral, tous deux d’Va- QUESTION p ORIENT.

... '*• r T » tt 1 » « Imaçhichc. Londres, 28.—-Une dépêche spéci-
Dans le Comté de Maskinongé ale de Constantinople dit que Safvct

la lutte aura probablement lieu entre 
MM. Moïse Houde, ex député et 
Edouard Caron, préfet du comté, 
néanmoins l’on parle de plusieurs 
autres candidats en herbe,

. A Trois Riviè/cs, tput est tran-

Pacha notifiera l’Angleterre de retirer 
sa flotte, vu que la Turquie et la 
Russie ne sont pas alliées.

Le T. vies de Londres dit que la

—Au comté d’Argentcuil, M. G. 
Simpson, de Saint-André, qui avait 
été choisi par les opposants, s est dé­
siste et AI. A. Pridham, de Grenville 
a etc choisi à sa place. Le candidat 
ministériel est M. R. G. Mcikie, de 
Lachutc.— Journal d: Quebec.

Deux i liamelieiH.

quille ct M. Arthur Turcotte sera 
évidemment réélu par acclamation; | préparer à défendre ses droits,
sinon, par une très forte m * / .......... . ....

. quiconque tenterait de lui 
l’opposition.

Russie a pris une attitude insoutena- | ce T11* -SU>1 dans une feuille
bje et à moins qu’elle ne retire scs : ,?^aisc :
prétentions, l’Angleterre devra se ! "es ^eux chanceliers, chacun les

a nommés d’avance c’est le prince de

que avait ‘même déjà désigne les 
deux, .dé^gué » quj devaient le repré­
senter au congre i.

. Mais pendant ce temps, les trou­
pes russes avançaient toujours ; des 
renforts arrivaient à Bulajr, c’est à
dire, a quelques h îures de marche de 
Gallipoli ; 25,000 hommes étaient 
portés à Tirnova à Tchataldja, sur

la part du gouvernement roumain 
d’énergiques repré .entations, aux­
quelles il n’a pas été fait droit. Mai» 
depuis que les troupes de la princi­
pauté ont commencé à rentrer en
Roumanie, le gouvernement a pn
des dispositions qui semblent indi­
quer que son intention est de faire 
respecter quand même i’autoriié ci-

•• a • __...t .. . ,

le ; pui . ante par !a nai nncc ct la- 
fortur.r ci: étain.l an i* ce , autant par 
peur qu'à eau. e de a Lairc qu’e’les 
portaient à l’autorité papale, à leui- 
accorder leur protection. Messieurs, 
le - bandit» avaient beau jeu, on le voit.

En arrivant dans .-on diocè c, Mgr. 
Fccci avait donc à lutter contre deux 
ad ver. aire-» : le- brigands d’abord et 
en. uite le noble, qui le.* protegaient. 
Coûte que coûte, le nouveau cîéléguc 
:é o.ut d’y mettre bon ordre.

li choisit un officier, nommé Ster- 
bT1 i. d’une énergie et d’une habi e c 
éprou\ée*. qu’il chargea d'organiser 
une ligne de douanes sur la frontière., 
Il s'adressa ensuite au roi de Naples 
et l’engagea à prendre de son cote les 
mesure.» nécessaire», puis, après s’être 
as »uré ie concours dévoué des officiers 
et des homme» de la gendarmerie, il 
e mit à i'œuvre. Les brigands furent 

attaqué part? u où il> :e montraient, 
on le» pour ni vit dans les châteaux 
dont ils avaient fait leurs repaires et 
on les anéantit.

Sur ce entrefaites un des nobles 
les plus influent*, du pays et en même 
temps l’un des nrotecteurs du brigan­
dage, dé o c de voir scs chers banditti 
décimé, par les gendarmes, s'en vint 
trouver Mgi*. Fecci, lui déclarant 
qu’il allait sc plaindre à Rome et 
qu’il reviendrait avec un ordre de 
rappel.

— Fort bien, répondit le prélat, 
mais, avant d’aller à Rome, von» pas­
serez trois mois en prison, au pain et 
à l’eau.

L’ami des brigands fut immédiate­
ment arrêté et mis sous les verrous, 
puis on envoya de la gendarmerie 
qui prit son château d’as?»aut et tua 
tou, le.» malfaiteurs qui y trouvaient

tes anciennes lignes de défense. vhe: Ainsi yn regiment, sous le.»
dç Constantinople ct, ce qui e.*»t 
plus grave encore, un corp. d'ar­
mée se concentrait à Buÿulçdéré et 
y établissait un camp retranché, 
pendant qu’un yacht impérial russe,

a:ilc.
Dan.» quelques mois, Mgr. Pecci 

parvint à debarrasser le pays de ces 
bote*, incommodes et à mettre leurs

ordres de Ralçovitz, a été envoyé a 
Giurgevo, ou le» Ru>ses ont com­
mis de nombreux passe-droit-, et | protecteurs à la raison, 
d’autres régiments sont dirigés sur 
la lies.*» ara laie,

Même situation en Serbie. Le

majorité sur ' Constantinople,28.—Osman Pacha Bismark. c'e,t le prince Gortshakoff. 
ui faire de ! a dîné avec M. Layard, l’ambassa- Leur oeuvre, bien qu’incomplète, aura

deur anglais ici, lijer. ct,c ‘cmblei T'u.n qu’à en juger sur les
Bucharest, 28.—Le premier minis- ^ultats acquis ctdè» aujourd’hui

_* Bratiano est parti pour Vienne Le frivole Paris ne soupçonne
où il doit rencontrer Ignatieff ct An- Pü*nt portée extrême desr éfforts

eurenx de ces cjéqx hommes.. 
Autrefois nous avions le patriotisme

Unè crise ministérielle, que le He- tre Bratiano est parti pour Vienne
raid de Môntréal, assimile à celle par : °u ll doit rencontrer Ignatieff et An- . . . •
- • - - • drassy. Il espere faire révoquer la re- „ urcaî£ dc ces qcq\ hommes.

accompagné de deux bateaux-tor-, ------- ----------  — -------- —- ,. . . . .. .... ,
pilles, venait s’embosser devant ce ! gouvernement accuse la Ru.oic d’a- Voici ce^que dit du silver bill amc- 
port .Or, il faut remarquer qUe i voir manqué à tous ses engagement.. ncam M. Gaillardct, dans sa dernicre 
Buyukdéré est situé sur le Bosphore! Un des mini .très au .-.ortjr d'un con- correspondance au tourner dts htats- 
dont il commande l'entrée du coté ! seil aurait été autori é à publier ce qui Unis : ........................... .
de la mer Noire ct à quelques milles I ■ . « Le vote du silver biU Par lcs dcux
de CQnstantipoplé.

laquelle nou3 venons de passer nous ... 
mêmes, vient d'éclater, dans la colo- ‘recession de la Bessarabie.
nie anglajlse dé l'Afrique du Sud. Le 
gouvernement general de cette colo- thene
nie. Sir Bartle Prière * renvoyé ses troupes palpitant Aujoud’hui rien de pareil
mini .très, b.en qu ils eussent une eu un engagement avec le. troupe. Cantique et fidèle rève dé Roinanôff
SmnOà&tetè'Sl i °n «PPOrtc qu’à Kholand om est. ‘ouche à sa satisfaction, à son accqîp- 

__ ?___ i. à organiser une armée de 200.000 plissement ; ct nous restons tout a sa-

Si la nation serbe sc voit troni- chambres du congrès de Washington
a produit une espèce de panique sur

l’on
L’Angieterre comprit la nouvelle ! dans ses aspiration » les phj» a prociuit une espece de panique 

manceuvï-e de la Russie et nç se j jt|'>«-ifiée., par ia politique eg opale de tou » le» marché.» européens, cl uù 
laissa-..pas leurrer par ta prétendu ia Russie, politique séculaire qui expédie des grandes quantités de 
désir de faire embarquer dans ce ' tend a russifier les Slaves des Bal- soiu.es américains pour taire vea rus: ave. pour

con- 
vendre

formeliement que sa flotte entrerait nicre la poiitiquç de l’empereur confiance qu on avait dans I honora- 
dans ta,.vBosphore si la Russie don-1 François-Joseph II d’Autriche, et, sur biiitc du peuple américain. On regar­
dait àî.îjbM projet Un commencement1 la base et avec l’appui de cette po- de ce vote comine une banqueroute

entre l’Angleterre et ia Riu. ic.

d’cxccütion. litiqne, de fonder un grand Etat cîégui ée, qui peut être suivie, un jour. 
L'irritation de la Ru »;ic fut gran- sud slave, qui -’étendra du Danube d’une banqueroute ouverte. Le nom

:nà .que, ju qu’à la mer Egée, de f taker jus- du pté ident Hayes surnage seul dans

|5ajS;.y jlu: rial ds Quebec.

Je et,* jetant à moitié le 
e.lc reprit 
jours ct

it sa théorie des premiers qu’à l’Adriatique. De cette façon ce naufrage du crédit de; yankees. 
se ré.ervM de ne pas sou- >culemcnt on peut oppo er une borne J emploie le mot a dessein.

H»
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FAITS DIVERS

LÉS REVENANTS ET LE TELEPHONE 
A ST. FRANCISCO.— Un marchand 
de cette ville, qui avait un téléphone 
entre son bureau et sa résidence, était 
à expliquer, l’autre soir, à quelques 
amis le fontionnement de l’appareil, 
quand une réponse fut soudainement 
reçue de l’autre bout du tube. Ce si­
gnal eau .a au marchand une grande 
surprise, vu qu’il avait, avant son dé­
part, fermé à clef la porte de son bu­
reau : “ Quel est celui qui est à l’autre 
bout ? ” demanda le marchand par le 
tube. “ Inutile de vous le dire, vous 
ne le connaissez pas, ” fut la réponse. 
Sai is ant alors on chapeau et son 
paletot , ii courut à son bureau, pen­
sant d’y trouver quelqu’un, mais il fut 
grandement surpris et trouva son bu­
reau tel qu’il l'avait laissé quelques 
heures auparavant, un bec de gaz 
brûlant faiblement et la porte fermée 
à clef. Il ferma de nouveau la porte, 
après \oir inspecté tous les coins de 
son bureau et retourna chez lui ; es­
sayant de nouveau la cloche de signal 
de l’appereil, il reçut immédiatement 
la réponse suivante : “ Vous ne me 
connaîtriez pas si je vous disais qui je 
sui>, mais à l’avenir vous allez voir et 
connaître. ” Les personnes présentes 
furent tellement effrayées que le télé­
phone fut fer né pour la nuit. Le len­
demain matin, une inspection minu-> 
tieu ;c du tube magique fut faite afin 
ü: VLir si on n : tro v irait p is quelque 
fracture, mais ii fut trouvé en parfaite 
condition dans toute sa longueur. De­
puis que ce fait est arrivé, un spiri­
tualiste ayant entendu parler des mys­
térieux messager a demandé la par­
mi ;-;ion au marchand d’essayer une 
thé >rie qu’il avait formée afin de prou­
ver que le téléphone est destiné à 
développer le moyen de communi­
quer avec les e- prits.

de ce remède. Le résultat en fut phis 
que merveilleux ; il arrêta non seule­
ment la douleur en très peu de temps, 

i mais il ne se forma point de pustules 
i sur la main, et le jour suivant clic 
paraissait aussi bien que jamais, à l’ex­
ception de deux petites places où la 
peau avait été enlevée au moment 
de l’accident. Elle ajoute que ce re­
mède, par son application extérieur 
guérit toujours du mal de tête, du 
mal de dents et de la névralgie et ce 
la en peu de temps ; outre qu’il gué­
rit, le Rhumatisme ; c’est un spécifi­
que pour les nouveaux et vieux ul­
cères sans causer de douleur en l’ap- 
plicant ; au contraire, il produit un 
effet rafraîchissant et adoucissant sur 
toutes ses parties inflammées. Ce re­
mède—“Wolcott's Pain Paint a 
été livré au public depuis plusieurs 
années, et est bien connu par ses re­
marquables pouvoirs curatifs. Pour 
l'avantage de nos lecteurs nous disons 
que ce remède est manufacturé par 
R. L. Wolcott, Cortlandt street, New- 
York, et vendu par tous les pharma­
ciens.

8 Mars.

FENDUS.—portunc Bush et Denter 
McCreary étaient les noms de deux 
nègres qui ont été pendus vendredi 
à Barnwell (Coroiine du Sud.) Le 
crime qui .1 motive leur condamnation 
était abominable. IL*, avaient été re 
connu-, coupable- d’avoir égorgé, 
pour lestiévaii er, deux personnes de 
leur race, le. époux Enicks, puis 
d’avoir mis le feu à la maison dans 
laquelle étaient lc\>dcux petits enfants 
tic., victime» qui ont été brûlés vifs.

—La Gironde raconte un épisode 
ga con de la guerre d’Orient qui 
prouve que la gaîté française ne perd 
jamais se» droits.

C’était à un de» derniers combats 
liviés îou» I levr.a : un Bachi-bou- 

zquk et un Co.aquesç trouvent face 
à face. Le Cosaque a sa lance, le 
bachi-bouzouk, son fqsjl. Le pre­
mier, au galop de son cheval, fond 
sur le Turc et lui porte un coup de 
lance. V’ian ! Le bachi-bouzouk, se 
jette de coté, et enfonce sa baïonnet­
te dans le ventre du cheval, qui tom­
be, entraînant : on cavalier.

Le Turc vainqueur met le pied sur 
la poitrine de .on ennemi et lève »on 
arme...

Quand on peut acheter des pianos 
neufs pour $125, et des pianos conte­
nant le Mathusk’s New Patent Du­
plex Overstrung Scale — que les plus 
hautes autorités musicales reconnais­
sent être les plus grandes améliorati­
ons apportées dans un piano quarré 
— pour seulement $200, nous devri­
ons être un peuple amateur de musi­
que. C’est ce que fait la Mendelssohn 
Piano Co., No. 56 Broadway, New- 
York — vendant des pianos de leur 
manufacture à ces prix, et pour tous 
les goûts — Grands — Quarrés et 
Droits. Ces pianos ont obtenu un 
plein succès à l’Exposition du Cen­
tenaire — et la haute rép tation de 
cette honorable compagnie lui assure 
un patronage libéral. Leur catalogue 
illustré, contenant quarante pages, 
rendant en leur faveur les témoigna- 
gnes les plus flatteurs des premiers 
musiciens, sera envoyé parla malle 
gratis à tous, et nous répondrons 
avec plaisir .à ceux qui nous deman­
deront des informations.

8 Mars 1878

—Ah ! ’écrie le malheureux Co­
saque, dan. le pur patois bordelais, 
suy perd ut !

A cet accent, le Turc se penche, 
étonné, demande :

—Ht d'onn ses :
—Suy de Libourne.
— Jou l'abc.
Les deux ennemis tombent dans 

Jes bras l’un de l'autre. Tableau ! 
Le Turc et le Cosaque étaient com­
patriotes !

H! 0 FAILLIT? Di 1875
ET SES AMENDEMENTS

Cnlivto Couri-hcsne cultivateur de In paroi-, 
•c (1 - Si. F itnçui» du Luc, D.strict du Ri­
chelieu.

Demandeur.
vt

William Conrch- snu commerçant ci la ville 
du Xico ut, Dit: 1 ici d<- TroifuRh ières.

Défendeur.
Ua I r -f de ’•ahio-urrêt a été émané en cet­

te «uimc, *.t 1-s r-anciuiN .ont n t fie de 
rcuu. ii m ni Uurua i. No 21, rue Alexandre, 
dm-la • itc Je* T’oI—diviéieK, I- dixiern- 
j-.iir l avril prochain A oiiz- heures u. in. nfi.. 
do r. cevoir un état de Men «flair », et du 
noin.uc-r un «y..die h’il» lu jugent à proj o«.

J. B 0. DUMONT.
Syndic.

Tr n-Rivléretc, 1 Avril 1877.

ACT ; D FAILLITE DE 1875
ET SES AMENDEMENTS

l ans l affilru du A .drô Dupu h commerçant 
cl.* lu puroiwu du St, rite, dans lu District de 
Trois Hivièr s.

—A la cour d’assises :
Le pré ddent.Accusé, vous n’avez 

rien a ajouter pour votre défen»c ?
L’accu é.—Je place toute ma con­

fiance dans [equitation des juges.
Ce mot amène tout naturellement 

le sourire sur les lèvres des jurés.
— Pourquoi rire, messieurs, reprend 

l’avocat ; l’équitation est plein de 
justesse { ne savons-nous pas tous 
que les juges sont £ cheval sur la 
loi ?

Failli
Lu Fui li m'a fait unis c**-*ion de sc.< bien* 

et te* créuu :h*i» »o;»t uoiiü h de b* réunir è 
mon Bur n*i. N *, 21, r ie Al* x mdr , dm h la 
cit de» Tro i -U vièr. b, b* onzic 10 jour d’avri 
proch.iiu à oiizu hi ti.o a 111. nfiid.s luccoir 
un étal d bob »itf;irc», et de nouimir un ay»i- 
die «'i b le ju^em A prnj-on.

J. B. 0. DUMONT
Syndic

Trois-Uivièrert 1 avril 1878.

Un plénipotentiaire russe à son col 
lègue turc :

Le RUSSE.—Vous me payerez cinq 
milliards !

Le turc.—Soyez gentil ! Ajoutez- 
y encore dix francs, que vous allez 
nie prêter.

Tm. 3!ôr>»

Il y a quelque:*, jours une Dame de 
New-York était occupée à faire de 
la tire pour se» enfants. En retirant 
du poète le liquide en ebullition, son 
petit g trçon, dans a précipitation 
pour en avoir sa part, tomba sur elle 
et lui fit renver er le contenu du 
plat ur la main, ce qui la lui brûla 
horriblement. Elle . ’enveloppa au3-.i- 
toc ia main dan un mouchoir de 
coton imbibé de Wolcott’s Pain Paint 
( Peinture pour douleur. de Wolcott) 

’.intenant constamment trempe

GLACE GLACE
Le soussigné est prêt à recevoir 

des ordres pour la saison prochaine. 
Il garantit fournir à scs pratiques.

J h (Lace <D Pr miore 
Q i alite,

liogulièrement, a domicile.

Pour la saison finissant le 15 Sep­
tembre $5,00 dont $2.50 payable 
dans la ijrc semaine de la distribu­
tion et $?.<o( {Jaqs la (ère semaine 
d’Août,

On distribuera la glace aussj à rai­
son de $1.25 par mois,

N B — And* HBUB «b* gluolère il y ft d ■ 
app«rt<.mùeU très vante* 04 T*.a r®ÇO't dus 
voitures en dépôt, pour la Mixon qu'el'c* ne 
p-'iivcnt ervir. L' soussigné ne pteudraque 
$2.00 pnrvoîtn*ep u l’*»i\nôu et ho ch igura 
d'une assurance aux deux tiers de la valeur 
du l’article déi osé chez lui.

T LEMAY
Bur nn: HUE DES FORGES, No 75. 

j Troiô-Biviires 20 Mars 187*.

ùm
Corporation des Toris-RUères.

par le présunt- d nné que, coraforiné- 
l«muiit aux disp »ith*ns d la tren(b* mehcc*

t Ion du l’a* te 6 Uct oral eQuéluc, L* Consell- 
du-Vill. de» Tr«*is-llivièro*, comm< ncem, lun­
di, le huitième jour .f avili prochain, k sept 
h lires et demi du soir, l'cxatmu ou a cor­
rection do la tinte d b elect/ura parlumun- 
taircB de lu cité des TroiH-UivIéruH.

J O. A. FRIOON. 
Serré taire Trésorier du (IodhuII.

lléUl-dc-Ville. *»
TroU-Rlvièreii, 23 Mar» 1878 J 6i

(fit A LOLtiii.
Une maison en bois a un etage 

avec une bonne cour et dépendances.
No. 26, Rue St. Pierre.

M A i'Ovmi
Une maison en brique a deux 

étages
No. 28 Rue St. Pierre,

A LOUER
Une maison en bois, à un étage 

faisant le coin des Rues St. Pierre 
et des Champs. No. 2.

M A MHKÜ

Une maison neuve, en bri­
que a un étage, qui sera prête pour 
l’occupation à la fin de Mars.

No. 4 Rue des Champs, .
S’adresser •

an Bureau du Constitutionnel

MAISON A Ï.OUER.
Une mai on en briques, No. 21, Rue Hart, 

près du mArché aux tientcm-r.
S’adrcHscr au Rounsignô,

A. L. DESAULNIFRS, 
Troia-RivIèrcF, IG Février 1878. Avocat,

UNE MEDECINE
DE

FAMILLE.
-:o:*

Fais» I*T**ltua*u«*T «lia noulage inHaml-
anémrnt la douleur la plut aiiue. Kmh.otXs u* 
xérikvrïmrkt elle eut le meilleur Liniment «er 
la terre.

PAIN-KILLER
Guérit fthûmo* Soudains en Toux.

PAINKILLER
Soulace l'Asthme et la Phthisie.

PAIN-KILLER
As it promptement dans les ces de Choléra el 

Entrailles.

PAIN-KILLER
Guérit Chancres dans la bouoheet l'estomac.

PAIN-KILLER
Set un remède Souverain pour U Diptheri*.

PAIN-KILLER
Fait disparaître les Crampe* et le* Deolciff 

dans l'Estomac.

PAIN-KILLER
Est U «rande Médecine de l'été.

PAIN-KILLER
XJm remède eertaln poor la Dyssenterle «t lê

Cholera Morbus.

PAINKILLER
Bans égpl pour le Rkumatiame ou Névralgtii

PAIN-KILLER
Donne du snulgpenit à U douleur U ptdft

iptente.

PAIN-KILLER
ne*

SIROP MAGIQUE
—:o:—

CONTRE LA TOUX*

Guérit leu KUuiuch, ILonchitun, asthme, 
Grip, •*,* Coqueluche et 1«.b maladie* de puitri- 
uc eu ('éuérul. 9

’ Dr. GIGUERE

St Roch, Québec.
Trois-IUvièroff .18 mare 1878. * lia

POND’ii EXTRACT.
Iü5.ttv;id ï»( ^ wib.

A V INDUIS

D:*0X B0^8 EM OIN S-DE 3B 
FORChS.

On. peut les voir en s’adressant à 
M. Henry Cooper, à la Rivière-du 
LoupVn haut.

Pour le prix on pourra s’adresser 
au Bureau du Constitutionnel.
, Trois.Rivière*, 13, Février ‘1878.

Lo Romodo du Pouplo. *
Lg Tug-DouIout Universel. 

Avis : Demandez le Pond’s Extract. 
N'en prenez pu » d'autre.

Uu Nouveau Billet de Banque 
Contrefait.

“ Ecoute: m vpit dire if excellentet chotct. “
Pon ’s Fxtract—Le grand Tue-Dou­

leur Végétal est en unatro depuiK plan de 30 
«UH et pour Ift p opretu et l'eflb a* lté de la 
guérlHon, il ne peut être M'.rpnsgé.

a:loui:r
Le tnngaRiii a< tuullemcnt occupé par M. 

II. H, CRAIG ru Notre-Dame No. 170. 
Conditions facile*.

S’udr Mer nu Bureau du Constitutionnel. 
Trois Rivlèru* 18 Février 1878

Ellf nt.‘—Pan un ? tamillu peut se dis? 
penser de 1* £x1. act d • Pond. Le« ne- 
eidents, contURions, meurt ri mu .vh, « omaire* 
foul urea, Hunt KOiiliigéB prus()U*iuKtuutnuéineiit 
par 1 applii atiou extérieure. Suiilagi* pr iuj>- 
tejuent les brûlures, écorchures, irrltntioiiK, 
vieilles p!iiieR, clous, panunn, cota, «te. Ar­
rête I'iutluu.mution,din iiiuo Iuk enflures, arrête 
le RtLKiU'iqcnt, Huppriiuu la décoloration et 
guérit irè8 prompteur- nt
■' r,e.3' FflUlTi^—sont RCB meilleures 
amies. Il ndoucit les «louleure d« nt elles 
Kontïi* nt spécialement, le« nftieux maux de 
tète, KiuiHée, Vurllge, etc. 11 améliore promp­
tement ut guéritt«>utcHMortuH d'inflaiumutioiiH 
et d’uleèreK

HémArrhoides et. Pilep «ont bouJu- 
gucH et.guérieH par ce seul remède. Aucun 
cas obstiné ou cbrunbpie peut réhinter à sou 
usage constant.

F. W. Helmick a reçu l’avis suivant 
de Washington sur la mise en circu- 
lrtion d’un-nouveau billet contrefait 
de la Banque Nationale.

NUISO S A LOUER
Les deux magnifiques MAISONS 

DE PIERRE, à DEUX ETAGES, 
près de l’église paroissiale, apparte­
nant à M. Barthc.

S'adresser au but eau de GervÂIs 
& GÈrin, avocats. . . «

No. 1 Rue* St. Joseph. 
TroisRivicrcs 21 Février 1S78. im.

Veines Gonflées «ont sûrement gué 
riei.

Manx Rpins: Il CKt Bans égal pour 
guuriaon permuncuto. ; .

alg emént çfe TontPs f^ortep*
P«>ur ccm maux il «*Bt un' Bjiéèifle; '* J1 n huuvô 
«les ecntaineB «lo vi- B. quand ‘.'tous* les nutr.-B 
rculèduA ont échoué iVurr ter le sang du nez, 
de l'estomac, des poumon» du d’ail leu re.

M. \ I.OUKR.

Une maison de 1ère classe en bri­
ques d’un étage, en face de John 
Baptiste, Ecr., No 16, Rue des 
Champs. -

S’adresser à P. No u RIE,
Rue du Platon,

(En face de la Banque Union.)
\ Trois-Rivicres 4 Mars 1878.
Li_--------- --------------------

M Mix de DentP, d’Or nica, Nevralgio 
et UhumiitiHino Bout touH égnlcin -nt kouIu. 
gét) et houvont guéri4 rudieulemcnt.

Les Med cins de tous ciegr.'n qui con- 
imbfli-nt le Pond’s Ext‘>VOt du Sorcier
Jiusel, le reci^nn^indcnt duiiB leur |>mti<|Ue. 
Nous avons des lettres de recommandation
«le centaine* de m.dec'nN qui h’en servent. 
Du plus ils le reçoit mandent |xmr les enflu- 
ruB de to.itcH Rortcs, cmjiiinniicic, maux du 
gorge, iimygdiilus enflécM, diarrhée m*mplc et 
chronique, catarrhe pour Icqti 1 il ckI un spé- 
cffic, eiigùliircR, pieds ge’ét», piqurcN d’iiiKcc- 

| tes, de mouBtiqucR, etc., mains n foulécH, etc., 
1 et certes toutes les nmlndicH de la peau.

Unage do* Toilette—guérit la sensi­
bilité, riiifet<e « t cuisante, «oupurcH, éruption» et 
bout oris. Il donne du ton, de la force et de la 
fraîcheur tout en améliorant extiuord naire- 
ment le teint.

Departement de la Treso- J 
rerie des Etats-Unis. j

Division du service secret. 
Bureau en chef, Washing- | 

ton, D. C., j
24, Décembre 1877.

A. F. W. IIELMICK, Cincinnati, Ohio:
Un nouveau billet de cinq poutres contre­

fait sur la Première Banque Nntlônnic de Ha­
nover, Fenn., n été tris en clrcnlutioh. Le 
papier e»t mince et la couleur foncée. Numé­
ro de lu Bai K) u. 187 date 1« 20 Févi 1er 1804, 
et portant Rignufurc de F. K. Bpiuti 1 ci 
L. E. Chittenden. Il est imprimé sur la mô 
me gravure quo la Première Bumjuo N*- 
ti mnl<’ cl ■ Tnmnqun, Pemi, qui u pnru vers l«j 
20 septembre, 1877. '

Il serait .ion d.* prévenir. les marchands d«* 
votre localité et dm p*moIhb«h avoisina n tua, ch 
donnant publicité è cos faits, « t Migirérer au 
public «le refuser tous le» billet* de cinq pian, 
tro» de con banque».

La nouvelle méthode do Huliuiuk pour dé 
couvrir la contrefaçon d« g MIL U de B.inqim 
Nationale bcia ivgiudéc comme la *i.ci leure. 
Elle contiiiit les photograph!*-» de billet* 
contrefaits, aussi du vrai» billets »i M.ji que 
toutes personne peut en découvrir la différen­
ce è première vu *.

Le prix d«- cet ouvrag* y compriR 1rs gravu­
res ïi’«*t que de $l.oo et sera envoyé, fr ne du 
port, par lu imille, on faisant parvenir Sl‘00 à 
F. W. IL lmick.

EditcuV, 50, West Fourth Street, Cincin­
nati, O. N

N. B. Le Coin Delcr tor de Ilolinlck en usa­
ge Imr 00 molli» 5 000 BnnqiiierH, «cm envoyé 
por lu mulle »ur réception du Prix : $2.50.

Janvier 21 1878.

LOUIS BERQ-ERON,

^letlaille de Première Classe Hem- 
( . portée ù Vieillir.
Jtx' ”-------- -* •** ’ -Q'

t, S H. T, £ CO.
591 Broadway, new-York.
(ViB-è-vis lo Metropolitan Hotel.)

Manufacturiers, Importateurs 
e GRAVURES, CHROMO; 

ET CADRES.
STEREIISCIIP.S ET VUES,

ALBUMS. GRAPHOSCOPES, 
PHOTOGRAPHES.

Célébrité?, Actrice»,etc. .

MATERIEL, POUR LA 
PHOTOGRAPHIE,

«>tro établissement est en première ligne 
dan» le genre du

3TEREOPHQUE ET LAN­
TERNES MAGIQUES

Etant Manufa’ turicre de«
I.ANTKRNK9 5UCItO-S« IK.NTIPIQUKM,

Aux Cultivateurs* — Extrait He
Pond* Aucun éleveur ou maquignon de­
vrait être sans c.* remède. Il e»t en u»'g<t 
dans toutes les étable» Un Now-York. 11 eut 
sans pareil pour Icr untoreeH, 1rs plaie» de 
harnais *ou sélle, raideurs é^ratignurus, en­
flure». coupures, lacéra Jour, (saignements, 
pneumonie, « clique», diarrhée, fiisRonp, froids 
etc. Hon action «‘«t con» dôrahle, et la promp­
titude du Koubig«:mcnt lo luiul indispensable 
aux cul Ivateurs. Essayez lo une lois et voua 
110 pourrez plu» vous eu passer.

avis Lo bond’s Extract « été
imité. Le bon article porte hou nom, Pond’s 
r Xtract souillé dans lii bouteille. Il est 
préparé par Icb RculeB pcreonucR vivantes 
qui nient jamais su le préparer couvciiuhle- 
ment, ltelusez toutes autres. C'eut lo seul 
r. mèdo employé par les médecins et le» hô­
pitaux des deux continents

L’Histoire et l’Usage de Pond’s 
Fxtiact foil* iino fi rme uo pamphlet <*n-

i

MAltCHAXD UK

MEUBLES
Dans lu hut do fon<liu Bon STOCK, est dé­

cidé n le vendic au plu» grand Kiicriflcc possi­
ble. Ainsi, il ii»*'ito »« h uiiiIh et lo publie eu 
général, do vouloir bien lui faire itu> visit

A Soit Ma^aiüiii,

voyéo gratis ou s’edr* «Mint ù POND’S 
EXTRACT COMPANY 98 Maiden

et il leur a»»ure qu’ils pou rent so procurer 
son établis Kom u

RFK »A»BAr STo. fi 2

I^m -, New-York.
1er Février 1877.

de» meuble» dcR' pluR élégant» en mémo 
tempi que «les mieux iisforli» et dans les dor 
nirrs gofit».

_ ALX PRIX LES PLIS REIM1T?.
J.%:

HfSlPi!
un

STKltRO-rANOPTiqi’E, 
NTEIlKOPTiqtE D’»;.MVKHSITK,

g lKREOPTIQDE PM IV NONCE Lit», 
AHTdPTUU'KN,

LAXTUnxrs DTCOLïB. LANTCRÎ.TS CS riWILLC
LixTca.vr.8 nu rcii’Li:.

L ?>ni c d’Ont n ibu «.
DE

Montreal à la Rivière-du-loup.
JEn connexion avec le

LOUIS BERGERON. 
Trois-Rivières,2 5 Sfptcn.lrc lfc77.

NOUS PAYERONS

Chacun du meilleur goût dais son genre. 
Magnifiques Transpnn nt» I'iiotographiqucs 

du Statuaires et de gravures pour fenêtre».

Ver ce Convexe Manufacturier» de Cadre» 
en Velours pour MiniatuicH et Image» avec 
Verres Convexe».

CIIEMIX DE FER UE Q. H, 0. & 0.
y

ENTRE

Catalogues de Lanterne» et Glissoires, avec 
1* manière de s’en servir, envoyés sur de- 
mnnd .

T«»ut licünmo entreprenant peut faire de 
Tara nt e.rcc une Laaterno Magique.

23 JÀr.vIir 1878.

Trois-Rivieres et Quebec.
DEPART.

U moi*PAIN-KILLER"ett potra Mafqat 
^iComum. «tnousavuns muIs U droit d*ton 
usai* i ■ c*ux qui offriront l«un eompoeitioM 
— p —tool poors ulvi* tuivud l*>rio»«y |

L — —a --- t ^ ^ m n 1 •i f» prrTrna «eir* i*
t. et do •• p»éû«r à**,

^ teut lutnn mtr* sitk WVHÜ 
lèof | Mquqlqu** QDidWiMU 
RiM profit irii. sd* U iUji'oet linn 
m oominun sveo U Psfa-Kulor.

ATTAQUES D’EPILEPSII
------Oü l.E------

HAUT-MAL*

Les Passages laisReront Montréal, par 
l’omnibustouB lesj- ur» (Dimnnrbes excepté») 
à 7 hrs. A. M. àlTÎMd du Peuple, No 183, 
Rue des Commissaire-*, et arriveront ù la 
Rivière du Loup ù C hrs. P. M. pour préndro 
le train du Chemin do Fer, qui arriv«-ra A 
Troirt-Uivièrefl, h 10 hr*. P. M et |artiront 
le lendenia:n de TroiK.Rivières à 6 hrs. A. 
M. et arriveront à Québec A 10 hrs. A. M.

RETO* R.
Los Passagers laisseront Québec 
Arriveront à Trois-Itlvièros 
Laisseront Trois-Rivières 
Arriveront è la Rivière du Loup

à 4 hrs P.M 
à 8-lShrs.P.M. 
& 8-20hr*.I>.M. 
à 9 hrs.P.M

Partiront lolendomain do la K. du L.

Fri* *9 C*•. pas ■•«t^llo*
Vauda par tous lo» Droguiftas et Marohands d* 

CsmpifM «b général.

Perry Davis & Fils & Lawrence,
Seul? Pfepifteireij Jbatiéilr

Toujour* guéri,—pa* de ii.AOcg—en fai*an 
u ng * pendant un mol», de* Célèbres roudre» 
Infailliufe du Dr. Godard pour ce» Att'iqtiei 
Pour con va • mro lus patient» comme qui i cuu 
Poudres auront .’effet que nous leur aitrL 
bu«*Ds, nous eu cnvurroii8 Franc do Port une 
botte gratis, pour « n faire l’essai. Comme le 
Docteur GnularJ est lu seul médecin qui ait 
fait une étude spé- ialu de cette maladie, et 
comme A notro cimnaisKAticu de» millier» de 
P' TfOunes ont toujours été guérie, en faisuut 
usage du ccs Poudres, nous Jus garantissons 
comme cure permanente dans tèu* lu» cas, ou 
uoa* voi b remix urse-ons votre ar ont. Tout 
uUiont doit « empresser de luire tirage de ceà 
Foudres, et cire oôuvaincus de leurs pouvoir* 
eOratifs.

Pris, pour une grande botte, $3 00 on 4 
bolts pt ur $10 00, envoyé h par la malle 
partons les Etat» Uui « on L Canada, au reçn 
du prix, ou pu Kspro>s. C O. D AdrcKhea :

\$U k ROBBINS,
3C0 ’ • b'P Street, Brooklin, N. Y.

Trois-lUvlè i% ir

pnr l’Omnibus 
Arrivcron à Montréal

à 7 hrs. AM. 
à 6 hrs* P.M

LE PLUS HAUT PRIX POUR LES ARTI­
CLES SUIVANTS OU NOUS LES 

VENDONS POUR VOUS A 
RAISON DE

5 IFOTTIR, ÎOO
(cinq pour cent)

------- DE--------

COMMISSION
BEURRE, FROMAGE,

ŒUFS, VOLAILLES,
SAINDOUX, SUIF,

PLUMES, PATATES, / 
POMMES, GRAIN,

FLEUR, PATURE,
FOURRURES, PEAUX, 

LAINE, PEANUTS, 
BALAIS, FRUITS SECS, FOIN,

HOUBLON, &C. &C. ‘

PRIX DU PASSAGE.
Do Québec h Troli Rivior s..................... $2.50
« T nis-Riviên*» h la Rlvièro du Loup. 50 
„ Kivièro du Loup k Montréal.,............ 2.50

Trui*-lUvièrca, 13 Février 1878

Une avance libérale en urgent comptant 
sera faite sur uno grande consignation d'ar­
ticles d’étape do cultivated*. Le» commer­
çants en marchandises générale* devr ai t 
en écrivant s'informer de* prix courant, s'ils 
désirent mettre & bord *sur consignation ou 
vendre et si vous désires vendre, donner le 
nom et lu montant de* article* de chacun et
votre plus bas prix livré à F. O B. (charge*

départ lo

GOLD, (f rest obanc# to bim moo*r* W* _ _
a per.on ia ev*ry town lo Uii «ubêcrip* 

Ltiousforth* iar**tt, eb*ap**t**d bact 
,. 7llluitrat«d family publioation in th* 

world. Any o«*« oan booom* * moceMfiil ***nt. TU* 
mo*telexantirork*of artqiv* fr**to aukbcribers. 
The prtco is so low that almost everybody auberib* * 
One ag*Dt report* making orar $150 It a vnk. * A

payées à bord de* chars) au point do départ 
plus rapproché, et aussi, «i c'est postiblo en­
voyer de* échantillon* pa* la malle et *1 trop 
volumineax envoyer, par lot chars. ;

Àdi CS

bull Asconar*
MARCHANDS A COMMISSION GÉNÉ­
RALE. • * .

291 wi 340 North Wmêtrêê. 
Philo*f. Néon.

lady agent r*p rts taking over iüû subcrib«rj in ton 
day*. Allwhotogag* mnkam —y Lit. YoueanWM Blydévot* all year Um* to th* burin#**, or only your 
pare timo; You ne*d not be away from bom* over 
night. \ ou oan do it a* well a* other». Full arti- 
oulars, direotioni and term* free. KleKsnt and 
expensive Outnt fre*. If you wait prolitnblo work 
send u» your address nt o»ce. It oosts nothing to try 
tho bu»inoss. No one who engago fail* to mak*

froat p-iy. Address “The Poople’i journal " Port* 
and Mair.o.

Novembre 5 1S7T—1$

Janvier U 1878.

( l. « J ■

LE COSSTITUlIOirXXL 
—w— .

Blancs imprimés sur caractères dès 
plus nouveaux et à 25 par cent i mei 
•tur marché qu'ai Heur m.

r.

1i
■. ■■ i*»

wr '
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LE CONSTITUTIONNEL. Edition Semi-Quotidienre.

Commerce et Finance.

Alarciie.«a Grow «le montrent.

grossis u'Afiaires. Adresses d’Affaires.

Montrent 10 Mars 1878. 
Bnrtn; Hup. Extr.i, parqt; 19C 1b ü 25 » G 50
Kxtra BUuvrtiao........................... c oo à G I,,
Fxtru «mi prn temps.................... 5 80 à C uu
bu polit•••••• •.• i ...... 6 90 u •* Oli
Sujicrlimi..........................................  f» «;o à 5 05
Farine f rte «le Banking ru.... 5 90 ù G 1;»
I1 inc,..• •••••• ..«•••...«• .... 5 k.i u .# .tîi
Moyenne.......................................... | GO U 5 oo
Fnrfii en sae tl«r lu.CM«'(llvréc) 3 20 à 3 25
Karin «l'avo.hj par 200 .ivre».. 5 G0 à 5 G5
!» * O ij'Urt. •••••• 'I 25 u *1 5/
Fari e «n ‘a-: «lu Muni* nimdn

pur 100 Ibs.............................. 3 10 ù 3 15
H’.E— nu.- lié tranquille........... 1 6t à I 58
BLE- J’.NDK.—Noe.iuul........... 0 50 à o 5y
A Vul 15—Nominde.................. o JO ù o il

ORGE—Du 57.1 it 05 cts. pur minnt 
I Ui.S —N oui'lui 671 a 00 fis par G 5 livre 
iil5lt.Mil .—Truiiijiiillv et rnr.-, 15 à 22 cln. j 
I«»!;D KN g CA «T—Marché tranquille 
ft 50 ii S Ü 0 peur nouveau MvM., mess 
incj de $14 50 ù S * 5 00.
FKUMAuE.—Actif, y^ ’ Jt 10 «ts. pour 

powv.au.
ro.&os aiiarru.î—i4.oo à 15.00.
S«l«NDÜl)X.—Ferme, de 11 A 12 cts . pur 

liviv.
A LC A LIS. — Po'oasc tinuqu Ile ; pri'triér» 

4. ! 24 û 4 20. Fcilisse lourd; s i.75 ù $5 00 
pour 4 ivuiière

A, L. I) SAULiSli.ES,
A Vue AT,

1*.urenil t r sldeiice, rue liait. 
Trois-Kivièn s, Dr. Mm 1877.

M-DUllGALi. & hOU LsTOjN,
a voua iv»,

Bureau: m «lu Plu‘«>n.
Tro s-kivièies, l« i Mui 1877.

CHAULES D. HLLLRT;

SYNDIC O K FILM KL,
l*our (r. 1j» ht ri et île 'Irai s-lit r i cri-h

.\«». 8 liUK Cu.wu,
JQur. a de Kormunû & H» bcrl
ICéidiIcncc | iiv.’«f,Co n «lek Rues SI. Un.i k> êi 
J- ru c*ii -Xh\ u r. ’ •

Troi—Rivière.*. U*-. ai 1877.

O-

CHESS r- & CLàlR,
AVOCATS, j

Bun nu : coin des rues 15 auvent un «t Ktj 
Pierre.

tVo s-RIvlère», 1er. .Vai 1877. j

ADOLPH O llOtf HOUID
M'MTi: OFKiCIKI.. 

l*«»ur le «listii«t do *1 icib-i i\ièr«s, tiendrai» 
l*««v ni r «n. b-:i nu aux T oi -Rivicus, «lnz 
N. M. rtel, hum at, rue ÎJo»-i»vui t n*. 

lois.U \ièns, 1er. .Mai 1877.

MALH 0T Æ tÜcKE,
AVOCATS,

Bureau : ru*- Bonn vent me. 
Trois Ri vicies 1er. .Lui 1ST7.

6-üVrtio & G bltl,
A VI C’A! S.

Bureau: rue St Joseph, mai-« n de M. Du- 
mouliu, ancien bureau de la Banque du Haut- 
Canada.

Ti ois—Rivieres 1er. Mai 1677.

J. B. O, O U MO T,
Avocat ri Syndic Officiel, ^our le J) ut net 

J </».• trou-J, i vivres.
! Bin eau e*. rêft.del.ee :Nos. 21 «t 23 rue 

Ab xnm're
Trois-Kivièr h. 1er. Mi l 1877

a«ftf«iiio ü.^pn.H.11»™ Udjjse «cm. Hfiliï. ES ! ! BIJOUïEBlES ! !

L’Or i oiuuin, .*i giném em« ni porté s» l’ari 
•mtdécouv rt pour .il pmniére lois en; H 70, 
pi.r le célèbre cl.i»- iste Fliimptis, .\ oils. IJ. la- 
bninge «pii le iijiiiinf «tu a en ijoub-rb ft et 
pcin.aiii trois mis i venait a \ Inuit res bijou* 
lier» «l Paris po r «!«• I or soliu.. i-.n 1875, 
«, and son su n t fut . Omni, dix iimnufiic- 
tuners «le I ijoux club ireni une iiinisou en 
ko iélé avec il 11 e: pi al .le $lO,UOO.« Ml pour 
;:»anuIneturer d< s Bijoux et «les Momies 
«1 tu lîoi aine Av*c et imiii. n-e «apiliil 
.t I a «l«* «le .Machines pci leeiioiinée • il 
peuvent 11(111111 otur r otites sorte de bijoux 
dans le.-» «.1 rulers go fit- pour mo ns qu'un 
dixiime de :i valeur «le r solide, «I um 
qualité «a d'une coi. eiii telles que les ii.eil- 
leurs . Xpert s peuvent s y nié, re..dre tant il 
r.sKelllble à I sa ve,i able

Nous noiift •ouïmes n- tirés 1'ugoinc ex- 
'•l’.i ivc des Etats.Unis et <1 » Ciaiu-u p« ur 
I.i v. nie de toutes n.uiebandises tminufac- 

, tur e» inrc c métal, t nlin de 1 h «couler 
te plu* pr .n ph-tueiit possible, è oils en vous 
issoi ti « es bus-spéeiiiKUi. tel «,im «1 «rits 
plus luis, «jne nous Vei dons à un dixième

il, a H. 1. ITM) ï S Cü.I
591 Broadway, new-York.

(Vis-à-vis le Metrop lituii Hot. I.)
M-i 1, lia c t ru ; s, Impoiiuti urs 

- ÔRAV EEs, UR !V0 

ET ÎALRE8.

STi 11 suit s ci \t; y,
ALBUMS. GRAI’IlOSCOI’LS, 

l'H OTOG R AI1 I I ES.

Cclél rites, Actrices,etc

M ATF RI EL POUR LA 

• PHOTOGRAPHIE,
otre é nblis- •• »» est en première ligne 

«.Tins le genre de
SlïREO:- 1Q.UE ET L ■ 3N- 

TÉRNîS MAGIQUES

Ktnnt Manu fa tin ers «le»»

Spécifique du Or, Wm Gray
Tie firent K, q! ]{fm 

vieil;f « st sjié. in 1 t nt re­
coinn ululé comme guéris- 
saut inJuillibleii.eiit la jai- 
ht s e / e in 111 ale tu .*y<c/ eina- 

Art or lorù/c Ui Milité t tout s iîoforo 
T ni: 1 n _ les millanies qui dé« oiilent»rrt]t jn^’, 
•i’ bus de si i-n «*n e, niiisi rju* pi’e «’e nié. 
nioir , last il iule* giiniab, «!«iikui> (!o rua 
« bseii eiss. iiM i.t d a i lie. 1 i, j j I» »a j r« lu a 
ni é « t » « mi onpdTii tits n 1,lcd 1 s qn. «oit.
• luis, nt 11 l’iiiMiiiie, la «oiim ui| lion ou une. 
moi l pr« miiti.i«*«*,«|«i*. np« n«li< g. 1 «mie eut lu 
déviation diistntier de la nature, et qu'en 
II" pellt « x- user*

Notre 'émèdu K| éciTique est b* résultat, 
d une vie d et 11 e, . t «.’une b ngue » xi i liiiiee
• iiiiir* I Ira m« nt de «-. s main ies parti, uliè--
• s. l!nui|.lilet « n\«»; é \ rata tinnnt pu* m> Ile 

N.» i« r nié' o sp«'eifi«|ue « st r. i «lu pin tons
e: (irogllist s U $1,h le paqiiet *.u six pa«|U. is 

pour 5-5,00 • t s. ru « miy. pm malle sur lé­
,...... ..................... .......................................... .. '-eptbnd l’u.gMii «1 nn.ndé si p«*n s’iulressa
uni leur : arel.é «ju leur valeur en «létnil : !‘ ^ f ‘*L1 A M (IRAI te (,’ K.# *V ’idsoi .Imt: 
jus.iiuiu premier .Janviei 1878. Lisez la ; *,s/*u 11 A ‘J1 ,r«;‘‘l pur Pi- nuit St Cie., U. S 

I «i;te •

MA RC II15 AU BESTIAUX.

• • >•••• • « • 1

Breuf, lrc quai, par 100 lbr... $4 00 à $5 50 
B«u >f, 2me ....................
Vu lies ,1 îllit
Vaches Exa
V aux. Ire qualité
V aux. 2me qualité..............
Ven ix, üme qualité..............
ÎI*»ut *.ih, re qimlitâ................

?, A. I 0 »DR/EaU JT,
AVI CAT,

Bunnui't rénid m e. me L*. uuwntur p'e

F. X. 1 AM BE I* T,
SYNDIC officiel.

I. ur '«• Dis rill «l«s T'm.sl iviiris Burin' t'A.\TH«M-s a» ici o-s 1IC*\ TIFIUUF s, 
illC, Rue Notre-J.'nnie, chez J. B. L, IJould 
! l.« r., u vocal, «t a la . iv « r - •. 11-1. « up, chez A 

L. ÜéMiuluic.s, Mer ,.n« cent.
Trois*Rivièicx, 1er. Mai 1877.

1 a ;i 7- de l'Mglis - i an»i*siafe

••••#••• •••
• • • •

Mouto.i-, Sine qualité...........
Agneaux, l r quai te...............
Aeliunix, 2me «j’iulité...........
<.'.»«• ou*. Ire qualité...............
O..eh «s 2 ne qu il.té..............
F, i'j 1 q al par 100 '-ott.-s. 10 00 i 1 1 «u | 
Fc* n,2m «i alité........................ 7 50 ù 9 «*o ,

•» * r.
25 00 H 35 00 |
•1U OU à G5 K)

8 0'» à 10 Uu i
5 Ou à 7 o(»
2 U • à 4 00
8 0 11 10 00
5 0 » à 7 0­
5 00 à 7 0
2 OU à 4*0

00 OU û 00 00 j
OU 00 à 00 00 !

Tr«»iH-divic-rcs 1er Mai 1877.

Fa II r «1 u lité
Bail e, 2iuo qualité..

•I 00 à 
3 00 »\

•1 5 
3 50

HOULD & 0 I I E,
AVOCATS.

Bureau : coin der. ru-.s Notre-! ^i.ie et Bonn- 
von lire.

Tio's-ltivlércs, 1er, Mai 1*77.

DUMONT & DU OH .

A VU* ATS,
Bureau : rue Alexandre.

T roi* Biviére*, 1er. Mai 877.

J. Ci. PAGE,

LEVELS'! F
«r a*»rx r i»K PT f 4

Pian, s,
M.»»» i ms et

Vn-liiu.-s à cotidr. 
No. 23 I m* du PI t. 11,

T.o s-l.i\ièivs, 1 r .Mai 1877.

ST K II KO.PAftfOPTIllFE.
STKKKOIÎÏIUl K I>«»r I l V^tSt" JS-

S'iKHKOPTKit'r: 1»» » !VM»NÇI-:VltS. 
ne». i-Tiqur.s,

lintkiixis nTccr.rs. i.amiums r:: iamii.ii 
i.antkiim:h nu rrucnr:.

Cliaeun du m* iPenr goût «la »s son g.-un*. 
Mi.giiil.«|U«*s T ran spn r> nt- ! ho'.''grnpb'(|ii. s 

de Fi itu nies c-t de gravure* pour l’enO'ires»
V.-rre Co» vexe It-nnufm t » < 1 i rs.!e Cildn-s 

••n Veb urs p. u M.i iatll.is et Images avec 
V. ries Convexes.

5().Ci:\T i IC LOT.

Une clmine de montre |.«*ur A’«,*sîcurs
prix «le «I tail $1,00 

line p-»irc c I «»ut«»n* gravés p«mr ina«.« h 7» 
Un ui.-o timent d’. pingl. s «b- pi ne

p«u r « ravatte
Un-garnitur déboutons à « ben-isc*. « n

75

► pim!

l.atliain «l-.A. Haite, Jas. II- wkes, cl l ur. 
tül'K (IrOglIlHt'-H.

19 Féviiir 1877.

CONSOMPTION-
BADICALEHEKT GÜEEIF..

<.»
r.i

MARCHE MONETAIRE.

Montréal j 1C Mars 1373.

VA L CUDS.
«
^ é 
r = s-i •* *•5 *C, *1

r 1
3V•«

«W
••V

Banque «!•• Montreal.... $200 154;
Luhjiim On taro............. 99)
}' noli., tie I’A it. «lu N. X 50 . 4
”• 1 *q *e 1:0 uo'itléc......... $100 IU
B*i»n|(lje du I'e pie........... 5. 8 t
B tn«| e Molson............... 5 1:1
Bauqti Me To bn 0.... 1 159

TURC TTE & PAQOiH.
AVOCATS,

I5:;r- au : Eue «les Champs, en fice du Palais | 
! d Justice.
1 MM. T'ircoitc, et P qtrn rnivront rc'gitlièrc- 

llicllt le Circuiit île la Bi vière-dii-Louj». 
Tiois-l.’ivièr. s, 1er. Mai 1977.

. . J. F. V. BUREAU,
I AVOCAT,

Bureau: rtte«les Champs, en face «lu I’ulais 
I -le Ju.-ticc.

Troi -ILvièrev, 1er. Mai 1S77.

. . l it t ^ 3 i
oilirtioii tV (riissmaucp sur h ' U

ET COV7 «E PEU
Tour le District de Trois- JH vitres.

Ulaii » 8 i*« > m«c *•*« u «q
(l«Jii;« s-cc

KPIIRKM LU Fit ESN H
A vu ut, P. O. Till 1 KL,

Ageiit L'olbvieil 1 
Trois-Kivièr. s, 1 Mai 1S77.

f ntulogucft «le l.anteiin-- «t (îIb*olrcs, ave* 
la manière de s'ei» servir, em«»yés sur «1.-- 
ni’iul .

Tout Iiriunu* cntrcprcni.p* peut faire «I 
F «r: r t r«. ?: i::.e Lanterne Magiqu;.

! é î

B .utons asnélio és pour •ollets...............
I n i«.ii« ..... ...... .... ...... ......

I «»titl.... . ... ...... ........... ■ » • 0
Pour 50 « ts , nous «-n* mt» n- les ix ai tiele 

ei-haut 1 -entio nés. F mue «le I 01L

r«>t:ti*H par»0:1m 5 ntteb te «le rritr maladio
fin ! I*1 '1,1 ' ,ri' V,:vr it s, d. vrai. nt «-Hiver.

! I« s Celebri s ‘ * *
f*,“ 1 • Ces poudres sont lu I piépar. -

». t2 J x: *. 1. r 1a18.

^l üll « E - CT.

Une paire de B uton- à mauclies en pi rre 
Um* gu iiittire de Boutons à du mis en spiral. 
I n j ne «b* n.niiage.
I m gain.tille «le 1» cwele.ts graves,
Un ci.aine «le c.-oii our i Mil» s.
L n .• «ju t *t«- Uaim s gravé pou Miiraturi;.
IL «; «• ain
Un Bouton -'•i'.i.i lake Ueorg Diamond.

1.15 IAIT.

*« m*r s Uon.-i mptives du Lr. 
• | «»udr« s sont la h-u| i.répar; - 

V°" ‘J'«i gm'-iira «:«• la «, n « motion « t,
«le l. uti-s h s n u adie* de .a Corg. ,t «les
l o. na»iift-—N«»us . vous une teib . «* lbtn««-<-u
.les, «JU-- pour von• « oi-vaiii. r«-, qu'il n’y a 

pas «i. M. a eu K « ti « «c., c’i-s «pie noiih « n e.v- 
; pv«li. r. ns gi tu t« ment « fi m «I {« «t, par 
j ia «nalli-, mit Boitu, à toiili s pe|-i nm s 
I «pli v. U iront ei tai e I hpai N« u* u t xi- 

gr« « n p s n«.Ire argent, que v ns n » y. z été 
j-a lait nient at .s«.iit il*- |, urs pouvoirs « u il 
M-. Si v«> s t- in z »*i la \ i , ne «blVénz pas 
«I ass Vt r dt- «es j»o «1res, \ û quVil. vta;.- 
gné i- nt eeitaineiin lit. 

pe- inti- p. ur motitre «le A «* sieur ' F«ix p* » i une m » «le bofte $.3 00, « u\oyé«
pa t'tiiH b-* I tn|.-l ni- ni: le i mill a par I 
mille au reçu du j»ri\—A«lre> t z,

AMI A BOBBINS, 
r.GO Fuiton Street, Brooklyn N V 

Tioh’-Riviôie>, 7 u ai 18 7 i

-Vpai nu çè- aiv<‘riM'i;p<»i> t
j » «silice ^50, C.*C

VS lire/, vous n In

lia • <•!» e «I c-% 'E r<:.‘
i5'»MP-.8SIE

lier H.

5
10

5
iuo 
10 • 

10 • 

50 
50

• • • • 
100 

5
100

Hruicpti) Janpifs C rtier 
i* ijtjuu des Alarclmud*.

au. --.a?tern T- \vuri..it».
B «• «pu Je Q tb c ...
it.« «j i N i i nai e...........
(iliaque Union c!i I’*. l 
Bu .«ne t c.« Art >a:iri....
Il C m. « e l'o nmyrce.. 
L*aii«]it«t * îlle-Mari-....

• itu jue Méty pdilnin 
'i i qitr de la PuiSrituicc 
Ban q ut] «le II i ..it.nii..
.’îaiiq c M il i ti tic*.............
Banque d ivh uge...........
iantpi» Fi délai •...........

Inti* eoliuinf Coal Ct».. 
luron Co;» • r B «y C«*..

:n»UR u G, T., 7 |>, e u* 
lî lis M. et Ch. G p c.M, XI00 

«lo 8 p e. cyj 
C, «lu Télé, du Moiitrèui 

do do la F is..
Cîo. Naw du Ric h 1 eu 
Cliomin «!•- f r Urbain :
Cio. du (Liz........................
i a Boils - .«...... ....
-Ve i l F-neer...............
U ma la E gin - Covnpv j 
‘.4 iébw-e Fi il lusar. C i 
AS4ii nue** Royale C.m 
Moût. Invest. Ass Stock 1 
v"iu daim, do C. ton....1 
0-ruwall Manr Co..

- 'A' irelum-ing Co...........
O rapide Fiinti.ig t!o ..
Nortli A mer. t ar Co....
Mont i» ut. Per « B.S.-\
V. d- .r* «te li F lihsuîie 
li »U «le 1« Fil ss;tnce.,
Léb. «lu gOiiv. G .. -t 

do G . e .
B en • «la lîûvy • h- M.
Bons «K* n «.'ur »> M».
1*0 ;s l • l'A |. •! • Mon*
Valeurs «le JL.nt t . .

do j; p. c !

51 . 
G7*
'"-il

EP. REM ffÜFE ciRE,
AVOCAT,

Bureau: rue Notr-j-Damo 
Trois RivErio, Ur. Mai 187 7.

Ti. i -Rivière*, t: L « niie H 7.
«'« rr - to..» k-.- t.midis, crcrc-ais c-i Lau-.cil t.)

r.* IKK
t*;..in tb Blé, tie la v.unp

• • • • 
U

ÇlO 
ICI 

•t • 
•I

•too
50

100

000 
7*» I 
• •0 

11 CA 
G 7* 
il 
00 
99
*• o « (J
7G 

000 
40 |
:r» 

100 
99 
9 1 

1 14 
S2A 
70 
87 

152 
000 
110 
80

9.3
ICO 
i oo 
u>0
25

100
100
50

4 ' ! 
103 : 
8 » ! 

27 A 
20 | 

ill ! 
1« 2 
l C»2 A

oco j
UU |
00 I

1 15
c.l
IG 
02 
00
IU!
I V

100 
20 
20 

oui» 
97 
95 

» 13 
80 
« 7 
9 1 

1 r» •
oui» 
10G 

C » 
20
92
93

30
25

40 
« o 
oo 

100

S. D. LOTTïN VILL£,
A VOC’.VI S,

Bure u : nu* l'.oimvei tu.v No 8. 
Trt*is Rivières U*r. Mai 1677.

I 1 •
1 v,.

P. H. MARTEL,
A VU AT.

Bureau et ré si lenc**, ru • Bmaventure. 
Ti ois Ri viens, 1er Ma», 1377.

MARTI H HONAN,
AVOCAT,

Bur :i u : «u? S . Fit rru.
T «‘is 1 ivièr -, 1- r. Mai 1S77

i a» iu ...........................
F rim d* voue....................
» ari t t,,- Bit «1 I iule....
^•1 ds 1 11 •••••••• •• • ••••••

vi \s..» a
b, livre....................

• l «lu . ...
i «»n nu q ai i r. ....

’«x • at «lu ..............
eau à la livr......................

! i.aiil frais p .r 1 Ou...............
; Bu? » pur 100 I vr s...........

Fa aies |-i'«- I».liait ............
• < l'e «I ér b!- .. la ivre .. 
Siruj* *t é abl au galît n .. 
M « I il la I Vr.
«Eut'- t tiis à la 11• u/.:» n

eu re f»*.»* — à la
• t.-urr.- -a’é 
ft.iin btux 
»•'
I.;u

ALLXI6 L. î>* SAU NIElS,
AVOCAT

Riviôrc-du-ï.oup, 1er Mai 1977.

AbCL/’H . xVX.
AVOCAT.

Chambry «!e Commerce, 90, rue St Franç- > 
X ivi *r « outré 1

Montreal, 1er. Mai 1877.

Dr GJ*RVA3>,
B ireati : rue îles Champ , vis-à-vis la ru

Boval •.
•

'I rois-Uivières. 1 er. Mai 1877.

• •••••■

S c
2 50 
2 40
1 00
2 1.0

03
«• » 2 
0 5 
U -i5 
0 05 
8- 00 
4 50
0 40 
0 IG 
0 Gu 
0 1* 
• 12

u
à«a
à

à
a
u
à«a
a«a
il

a«a
i

S e 
2 8C 
2 GU
1 *0
2 10

M |0
0 If.
• Gt) 
0 5.»
u t c,
8 50 
5 00

5u
* »
700

U 18 
( !-•

oil.age

livre . ... 0 17 L 0 2 1
h* .. ... 0 • i »a 0 1

do .. ___  9 13 à 0 i 5
do .. ... 0 l.i %a (1 18.
do ... .... 1 00 •a l 101

T IiriWînrr. res.
*'so. Rj t ii ti 

D Ihoinpso , .F 

I » ce / y».

Une haine «le Dame avec Charme.
Une t liaiin.- «b- Mouliv pcmti . puni D.iiii« h 

: Un >«?t d'i'.piDales et F. talants d’uieille-, 
! Ann tliys e.
; Un ixpn t pour A.ini t ir., d’un beau lini.

Un Jo.ii: uv «• Camée j.ou C.»« ILt.-s.
• n juin? «le Mariage pe.-ant.

f

C< B230r^PTfON GU

"N vieux im'di-ii'i r tiré

R

. ayant n «;n «l’vn
mi.--iitnni.it *• t». n In .t s |-i i • »•» « t». <| un

Une ('ha.lie de àloinic pesante pour Me.-si» urs 1 * emè'b- \ ég- L-d p» ur la gu r » u j* uinpte ei 
avec* lu.mn* < P«nnnn ute de In Cf N (»M l TL N.«l. F STU­

M I

GliAlNri.
Blé *»itr iniin t.........................
F»»i- ....................................
Orge «b» ............................
Avoin «b» ............................
Sa IMidll «b* ..........................
Lu *!'* .............

d d ..... ........
Blé- In I par ni le i ........

VOLAILLES.
td. de- au coup!. ...............
i «i -, a-• «•«»*, j * l ......................
'an rds au • un .!«•.............

Foules au « "pl ................
F u lets U cou I ...............

LU (il'ME

1 00 
1 00 
u 65 
0 4«»
0 7*
1 0 
2 no 
i f0

1 50 
I 2«» 
0 '5 
0 50 
0 5

%u
ù
%a
ii*u
a
a

«u
à
n«u
*a

• 20 
1 10 
0 7 0 
0 50
0 75
1 i-5
2 f». 
I 10

1 00 j 
1 80 
(i 80 
0 G" i
o ;s i

D 0

Lue | it i rt* «le I5«»utons à Manches «*u Ferle 
nrtju lée.

I m,* Epingle en (» ap;»«-, î.- he Cieorge Chuster 
IJt.e Fui. «: «L* Brace»« ts :h sauts.

ÇÏAiO iv lof.

Um* Clmiiv «l’Opera pour Dames 
Un t'haine «h: Cou nvee Croix pour Diiim-s.
’ n l»«*nu l.oqiitt (Uriné ),
Une Faire «le Brueeh ts.
I ne C'haine et Charme «le <»n.s: .ir pour«exte. donnant le n«»m «le lu recette.

«b- lu KO veil J K. de la CATHA RRE,. 
i et «ti? toutes les UllecUnoK «le bl g«»|-ge t t d»-s 

l'ounn-u- ; «p:i est aussi line «nie positive «t 
j nulieah-j.t.ur la Doïilijé \fiv»tise «-t tonlts 
j les maladies névialciqiii.s. itpiès av^jir.• pr*:iivé 
} «tes niervt iIli ux pouvoirs «uiatils «buis h- 
1 milliers «h? «as, «-n.it «ju il est «le son «11 v- ir «h?

le luire <;on:.a»tre à ses s« ml.luiiles. Du a.-- le 
: but «le leur liiirt «lu M n i) enverra graïuites 
| iue..t à tou-» ei «ix «jni b.- «lésin rent « «• remède 
j avec la mimièru «l«? »e prépuicr et «b- s’« n si rvir 
I avec nvniitiigf Emovtz j ur le r« tour «le lu, 

miille «-n atin-ssimt avec une estiiiiipilb*'. 11 et»

ivlii i

U..e F ire «le Boutons à Man-lu:.- (_»nyx.
| Un Set «U- Boulons à « lu-mise, Onyx 
| Un Bouutn «b? Col «t noir, «mil, perfet tionné. 

l'a .l«»ne pour ent ln-tei* avec C'amée extra.
! n Stud Arizona Su itaire.
U.. « t «I Epingles t t d anneaux «l'or*-ilh s il' à- 

métliyste ou Topaze.
Un Bouton à bemise pour Dames.
1 n Jonc l ni. 18 K.

DR. C STEVENS, 
B«>x 8G, Br«»t hville, Ont. 

D - li

t:ii> o &

bUREAc P..I..C ir L ,

:T A 1:1-T Ci';,

Il r" Ajrttt (>Viiér

Une « haine «rOjiéra | otir D. n.« avec 
(i rix «le «li tai. $5 oo.)

Une ( bain • «le Montre pour Voiiüieiir 
Cbarme (Frix «le «létai: $.5 On.)

Un (iruixk- haine «le «-u pour Dame.

Tj A QUE- D’; Il PHJÎ:

------OU l.E-------
HAÜ'I-M \h-

*
» l\ : li 1>. v-* ♦* .\«»lr«-î) i»;*

f SiE.L 3..
John Mi»r>orn'Au..

11> Fcvri* i. 1S77.

■ ■ —| 1 2 ) '1 !
101 100 1

IC • i 102 100
1 Ü j 119 -— ,

100 1 10 100»

C II A N G K.
Ibtn. sar Lon 1res, GO jrs# d • vue.. 1 9] à 109^

°1'.............................\ priim*
Or u 12.oo a. m ............................. j0; J

Now York IG Mifs 1'78. 
Or, 406J Ecîmng". 109}-

Mon* ré al, 21 A« (if, 1877 
Greenback* arhetôs à 5j à G«3 escom 

Argent Américain ne: été 8 à 00 
— uiglais do 8 
Small do lo

00

ILGLEÜ1T L\ C l.\S0311'Ti0.\,

Dr. II. THERI! N.
Burc iti: rue JJonuv» ntoro Nt». 19.

>îai8cii Je pension des D n.oiselles Uec«»- 
tean.

TioIk-Rivières 1er. Mai 1 977.

Dr. J. A. Mr.KK

G.lié du C’t*llèg McGil . Bureau te­
lles Ut s Hart et Ab X i»«!.* .

Tro) -Rivières, l» r. Mai : 877.

GiiOdGE E. HAUT,
NOTAIRE,

Bure u :iu «1 « P nton. 
Trois-Uivièr s, 1 r. Mai 1877.

~ ^b7ho1Fliston & "cïeT

connu-us,
Bureau : e du Platon,

f Trols-Riv ères, 1er. Vai I9‘7.

Que toutes persoi.ueB qui souffrent des I oononnv i accm » t
maladies suivant t* es pi-rent N»»« h leur I uUUi UU* 1 iiooilLi 15.

o'J»*oué p »r l’eut -eiuis** d’un miss;onnair«* ami Fereepteur «lu Revenu 
«pli 1x1*11 o’Kv .yé la rc-ettc «I un r inède pure- nu nt L«» al. Bureau * «•
JuUlit v»>dél« o «?n uelgo dnpu n longt» ii»|.h Tr • s-Biv ière^ D r. Mai 1877.
r .èz i»m i»,d g'-tivM «le P'lindo istan :—,•* ur la |-----------------------------------------------
g «éri-on po.-inive at r «liea’e de la (.’on omp- 
tion, «le iu t.n nchit , de.l’As:hm«-, «lu i'nt<»r- 
r!»e, d • la Dy/pcp 1^, dyynu a t.cs «b? Sa g rge 
«::i*«riI\»umon-, io.ni Da. ilité G uéra c ct de 
t?ut»*lci« AtfodionH NervotiiCP, ee* po voirs 
ciiratifri ont ité att stés «la ih d- H cent incrf «le 
c.u à%n< faillir. Je conq ronds malrtemnt 
q «o ifàv, pnàrT mol un . çlüvoir impérieux «le 
n »u’ug «r l’humanité Hontlran’.e ct J’en enverrai 
]\ rjco t? Franco pur la malle, à.tou te pu: son- 
nu qui la deraiml«iront, av c U manière de 

■.-u^n.rfervir.- tuvoyo-par-Jo reto -r-du l.» mnlle 
e a ’r «s-Hut avec 2 cétonipilIcH ct menti, n- 
nant la riclurae qui nrérèd»*.

Dr. 0 R BRIGHAM,
Drawer 23, lit «n, N. Y

BcptenibTe 3 1877.

< fin 11
Oh* ni

t

’o'! me.® an »|«mrt. ... ... 2 00 M 4 no 'tr'
r'rv < par miuot ..... .. 50 h i GO •w«y
Oignon- pa uiinot ........... f» 50 a 0 7.'»

GIBt'IIH.
'"Jii'il (sauvag.) an to- pie. 0 «0 .n Q GO

111
1 nofr 0 ftn *a 1 0 ! L

"b-'ivpos « ar do znlne. .. 1 on .11 1 20
•tr ons iloiu vtiqnei(iii« p’» ) 0 .3 «11 n 35 ' *

'lâ-y

. Il OP

G Ml O' P ETTi
« E CR Y

.%.> o i e « i.
Tt.uj*-ur- i uéri.—pu «b- iu-aocf.—en fui an 

u ag peinbml un n oi- «h - Célèbres PoUtlre 
Inla Din »• du Dr. Cio» aid po i «-es Ai<'«i|U«'i 

! Foin t ou « a in re l«- pu i ii«s eonnui- q»i> i «?e.- 
\ l'oinlres lunonl 'ellel «pie nous bur oïl ri­
i lui* ns, non* «ru eiiwnons Frane «I Port une 

, .... ' boite gratis, pour » n f ir F s»ai. (.’ou.nie le
1 n h;«*gant l.«>«;u< t «le Daim- p«»i:r . I mia'.nie. Uoeteur G ii.anli .-t 'e s u méili-eiu qui ail 
l n Sri de Méiîai Ions avec Camée, Lpmg «- j-Mj| nn «tml s, é ial< tit « < 11 mabolif-, • t 

«.-t Btuieies «1 Dr- lues. # l« <»m:::e à notre «• mui s.itiice «les mil ins «le
l ne Faire «le Brace ets pesants, < i «• « .•. 1 p ,• oi.ins ont t« ujoiiiv été giu-r.i-, en faisant
l’n Bouton pour Messieurs, Su itaire Diamond j c.,.s p, „ , ^ ns ,.s pi„,„»tiss u-

td«l. ^ _ i coiiiiiit* cnn* pe- Uia'"«-«.te ilui-8 t».iis le cas, ou
L»i«* Ep'n 1 eu Grappe «le Diamund pour • l(4),|S V(>. s .I,, urne ««n v«»tr» ar eut 'l«*ut

Messieurs. f ! patieii doit s • inpr«:>s«-r «le f.»ir« usage «b «y s.
UnPuin «te Boulons pour Man«-b»y? uv«-« poudres, et ùtr « uiiv incus «le leu»s pouv* ira, 

A e ni* t yste ou Onyx ;
\-ent-àTroM-Fivh'T « j 1 .n s»‘l ***• p.air ^sortir 'esprée. «b :.ts plix> , our .inc grand.- boite, $3 00 ou •%
^ * ' ' ‘ * j Un Sri Elégant de Join’s pour cucheter avec |l()|| < j, ,,,• ÇkiOO, « i vovè s pai bi Oïnllt-

Camée. j pa. tou-b> h’Lits Uni • ou » Canna, nur.ç"
i Un Jonc de ''aringe Muss-f. j du j rix. ou (il x'»re s C (> D A«ir«;SM.-z :
: Un nouveau Bouton à Collet à Pat nto.

Un B.'Utun .» Cb- i- s po.»- jlumes.
I Uu Ju • vee Am« thyst»? « u T«*paz* fini.

I «• Pr:x «b? détail «lit» art cb s «Kns e» aque 
j loi sp « im n s«* monte juste un prix que n us 
j île ail lolis pour le loi ; p r exemple, retire b t 
d’$l 00 veut en ilét i» $.0 00 ; c« lui «le .'?.*».Ou, 
vaut 5 • 0 • en détail.

Une montre l’Or ltOmaim- Solide de Ch ss«-ur 
Ki v«»yée Ciiiitnit- m« nt '1* ut personne «pii | 
no s ci. v- rr « » tir î’Kxpr* ss, • u Ordre pour les j 

{ b ts ci- lesstis nu montant «b* $15 00, n«»u- u 
j » n-tirons gratis um- montn d’Oi Sol «1 «b-
J C’Iiu-si-ur, pour Dame- ou Mossi» u«>, unranti

mlininu .i l.i n -l.ei-n.L •■"•»« ■ ,'••■O , ru,,r.ct6 .j.ii !.. r, h.l «...» riv. !•, l’| .
^ 1 «1 «»i . U- try. lie présente ji.mais Fin

JL® C mis tU ■ S. B F e
HK l'IBI.I». TOCS I.RS

\ SU k. BOBBINS,
3 GO * * t r» St i* et, Brook lin, V. 

Trois.Rivi’ \ T?

EAU U Dr. A. Hüi.TZ,
pont LA

GLüBJTIOft uis CH V IX
li. Mêictf-d e7 V* r»clr«d
l»lt I X L?» v »»«».% .\ « « X '» S

«i l t>lvit** au i»«*j l»lr ir.ivnm-»

• *I5t*t; <5 1 * . £5 * '/ «st une e« mpo-
.il ion «-ss nti» lb men «igétubl , «!« lit ’usage 
•si d’un min» nilé pai f.de. G inc a cette

lilit *»ti# Stiqi-l»i:«.titl:<înn«j. 12 mois.......... $.’1.09 | c; (»u oo. |-.n |i
’* **’ .............. .’** I «*s« i «die nu i le

KiBtlan llatidiie'iidalro 12 •« ....... .
INnirlpi Eüit.-.Uiii.- cil Greciibn<3kï :

l-Mitioii‘*9eiid-tp.otidj«:ni>e. 12 ni U..*.:

avant b- F«»it S 5 50

I «l«
; >•-'"« «»•« I"’"' ,K> t'« , o„vé irnl <1 imprimui m.» . h.-, i.x t. in
la .>1111 d s-a\«jr, v «pit? la m«» t . . 1

“ ’ 0 “ -...*.........g. -Zft
K«l.lî*on llct'«b»ina«la.r,e. 12 «• ...... !.. «

l.cs Irais «te ja.rt poi r te Cm n«ln |»nj’«-> pur, l’K- 
«liio’sr r*» .. i,.-'-' •

Ilrurù chariîè 50 centins do se.rj lns par iinm i 
à ccax M«d nô pai^fiftit |!n- ilhiviincô 

Ceux «lui ve tient «lisoontint cr. «lolveiit o i «loti-

«,-a vaut
| seme p«?..t-;*îr.- vendue d $2 » 00 è $50.« O.lJt 

m litre «t* Moiisitit. on de innn • avec a.o- 
b» I o Cb ine *t < Imnm pour ves e i.v eghnuls
•I S" 00 h $ « 00.

tiAPPK'»Z-V« US : Qu ee’te oll'n- n'e t faite
<|ir p« m ju «|u’i-u DrJa. vi.r 1879 Après 
u- délai mais i:«- f runs «l’i fi'..ir«- qu'avec 1 s 
cotnmerÇants, « t ceux «pii vomi ou t s’ u pr«»- 
(-11 -« r. «I» vi< nt 1 - | ny« r le prix «le •;• tail

O tre son fil aeité, est airn ab'.- an gofit. n«»r avi.-,«u mena- un, irui.i arant l'oxfirati» a «b , (, ()r R.» Iiai„ t * b- im-illour, e» d fait l«-
Les nfui t- le pr ni. nt -an- hé-t,-. »t terme de lo.rr nbonrfoh.ènt. a«l ne sèra pas inoin- cnl i t ta-uni rt-ss. mble le plus M’i.r vér tab •

• L.. t oi» h.i. . ..... i . . ,1m.. .1 .. . iv i.». lu * . > . I • U .A î A.. . 1

J0S. De NIVTRVTLLE,
ItUI'S’KR.

Bureau : r i BonaventMr«. 
Trois-Rivières, I r Mui 1977.

P. E. VEZINA, ■

HUISSIER,
Bur nu î.ruw St. Olivb r,

Trois Rivières, 1er. èlai 1877.

GEORGE BALCER,

Tmport-vfoer et ^ommix-ioniir lrc, min .'c 
rues No’re-D uu • • t Ab’xaiulro. No. 132.

Trois Rivières, Itr McilS7.7

c’est «ni r-no «h- e i tu*ti pour la t ux et «Ira «le six mois/ pl'O r l’IMitu n Senii Qm.lidieia r
- rlmnn-w. I est pli ssant à »:••.*. jr „ «t .lo 12 mois pib r FI-MPion llebdoinndfiiro. le
«»n- bit-•«. e’efit le m- i'.-o-r * r»-*-«’de oi;r r,rr r:, :0,‘ »cf|aitt«'o

A-tbnio, gué n »s afi* • tint» d ht Go g • . t !'<»•• le-^ eirrc*|ondupcoh ute.. doivent être adrer- 
nrou-m t. »t e I iii-st um de ans l.i " c‘ 1 l*ro. rb tiîire «lu ( .jii'iitvtunmil a;: «-«indue 

eri.iér*’ pfri«*«!» «le la C> ii-.om li n. Mé-- 5- upniios d*uiW -isnali.ic ‘r«oj cmnLIe.
usari* —-----:i z vo - •!» s e ntref «,on- t tig f.i ». 

I «In Simp du (bon .- «l’Epin lie 
Je Gray

T.« is- ivièr s, 1 A fit 977

(<llg«!

lii»«i.(»> 8 mi-iu-'T «•i-.'.vk pro nkre In­
sertion Brev er .... ...

It»* ^Kurii- u- .«ill/.*, <r ou te»...............
Une t’»-J<> ne g- ir. î r '.« r.

MO m ST P
-----------0:0----------

Do «la omoiî»........
, r’ T)o «la S mois.............. .............

Ed.TIüX IlappMADAtliK, à forrait..............

jxszetm-mmcts:ville, auxquelles elle offri «rs «urvieén pour 1«î 
conl *iou le toutes KOTteu dl* vétvnr'n.s adv-s 
p.’it modérés.

A o. 50 R no Volontaire.

Troib-Rivières 1 i Noven.orc 187*

1 » 1

G
.35.01
lb.Ot)

3.CO

a y* nt lu 1 irtn p »n t» ur, n même ouïe r t 
I •iiétn 1,» » ir * 1 • ,t«» it s m>- mare and sus 
o 1 fjiit • «'ans b- dernb i coût N u- v«.us 

I - g r nti- « n- dans t« iis I» s «••» , si voii- 
•i . t«-s pii sali fuit-,. n vous rei-u tirâ v«»t • 
*»g nt.

K .voyez Furgcnt • n* la l*o t *. Mand t, ■ 11
«• n um

litres , xn.érée» et (le niuiivnit g«»fit qi.e Ion* 
m-ut la p'u part «b s mit r«*s pièpar.i lions.

Guidé par s s « onnaisssint»-s spéch I s «t «le 
séri lises ex, ér’« net-s «1» roi «pu s. le Di. L'gltz 
»--t arrives 1 décou.« it«* d s | unie -es p iih 
ii« lu s en sues tmi-.oiiaux bu mii» njucs • t cu­
ratif- ; et e’ st ainsi qu'i» «-st parvenu à e« ni­
p s«-r m.e « au «|li’«»n p* ut app 1er le. reye’ucrn- 
liur fuir exeeWenct de lu Chevelure.

Kistpi
n* «.ni 1: uc 1

I* » t «• • 11 r- g .-l < /’» not 1
mn*« hatidiM- «* 1 y*- àiiioiu 
$5 no.

A lr« ss« z
W. F. « VANS .V C( K 

Sol* Agei t fo» U S. -n t Canada

!» poi g ne!t! il !' r s ; Vvf iioh 

r r vi o . va
N. v I870

Lepôt aux I r«»i -Riviè-ns, eli r. L A Mar­
i r.

•\ge«.i pour I" Canada • D Dclun, 223 nu* 
M Gill, M»» tréai

T -utei anntmqéi ?an« c"mlifîr,n.<« rerool iu«rr > 
nsqu'à Quriirur-or lre à tu c: 3vi. . i-i tlenc. I.h *• < 
ftrlre l«ifjr ï&p ijiiljl* rr «•*» 'nt » rre .e'i(*rv :•
p»r cru. ‘

I. L. CLAIR.
Editeur / ;«/r .*Vï/»/

l é\t v cïre.-it chance t«» mnHc money. M 0 need 
t< ? f * u l ers.-n in ovary teww l« lalic f- I i«-r;r« 

. « •’ • : . tai.chrth Inrgfst elieii» est and hwt
95 « 97. iSoulli Clark Street Chicago, J Ma J ' 11 lustra tc«I family puMiciiiien In Rio

UT.rbl. Any «• e can boenmo a seecu*>fnl ntent. TI10

t " CO A L’ 7 mn ÏO y •

IJ h- J., S il; JJ ; <0 ttl c, yjcfl /.VL (ûi 
plits noir Ci ux ct ? - r-, r .en c. ire 
*cur 111arc/;e au ail ui s.

most elegant works ol art «ivc froc to simhcrjljcr»* 
The price is s«» low that .ilinort evcrylmily snls-rilu « 

J Ono ugoiit reports makinir over $15y inn wcck. A 
I lady agent rep rts taking over 4irti snhorilcr» in ten 

days. All who onaneo make in nuy f st. Von o««n 
der« *e all yqi r titm to the bt rir.o^. » r only y « r 

ti" vt V«e: ne-.d not be away from hon-c • vor 
Vo" .» - n «I» •» •• v* et I n» «a i»,«r F*.-f I xrti-

Oui an* ‘lirectims c*vl terms freo. Elo?i:»t • «I 
» xr ensive o«»il t free. Ii>«»i w-i 1 , r«- wl i« w« rk 
» oui u» you r n «lu reis at 0» co. It costs i».tinny to try 
r o 'Mm. iv» tiii't vvIp* (itigugo fails to i»*nl« 
preat n y. Addro-s "Tho l’oaple*» jo«.rt» 1 ” Perl- 
in ml Mallto.

Novembre 5 !577—\u


